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SOIR 

La signature de la nouvelle con- M. Carlo Galli reçu par le Les réunions des "Locarniens,, 
vention des Détroits est fixée 1 Président du Conseil Il faut les aborder av~~ un uesprit nouveau» 

La Grèce dénonce officiel­

Ien1ent les accords de dé­

cen1bre de la 1'1éditerranée 

1 
Ro.me, 16. - Le c Lavar-0 F a<eis- Le Tevere observe que la «•Prise de!I -·--

1 d • ' 2 2 h s Le Kl8'11D reçoit de s.on OO'l'irespon ta :. note que Pa11is dé'plo1e de grands pourparlt:'Ts 9\lr la sécurité inter'lationa· Rome, 17 A. A. - L' Agence Stefa-u n 1 a eu re 1d"':nt particulier à ~kara }a dépêche effo'îtS pour rallie.r SUT \'axe du front le ne peut plus s'opérM'" dans \'e~tTit ni annonce QUe la Grèce déclara offi -
l su..vante .., date d luer : · • · fr · al! d · • d 1 ·1· ff. · ) f an ci"ell m t • d l'i ali • 

à 
Une dernière 

lieu 
révision des textes 
cet après-midi 

1 

, . d :il M 1 t J co-~oviet:.Que, un ont anb- em.an . Q'UJ regne aa1 • eg mJ Jeux o 1ce s r - e en au representant e t e a 
Le ?'résident ~rd~"s:e 'r · b Sl!'l'lC d n~ Mai9 la situation a .CO'tlllPlètement chan- çals. La France a elle-même cnle"é Athènes Qu'elle considère caducs les ac-

a Ura 10!1ü ~ reçu •ui.0~ • w am assa ewr ~é. I toute valeur aux accOlfds de Locarno cords méditerranéens d'assistance réci· 
d ltahe avec qw. ;J sest longuunent en- li d f. ·e1 1 • d' •Il . '·li' 1 hl. · b • )' · 1 

- -

, 

' 

Suivant les nouvelles des envoyéa de ple~ne d'opposition.9, cette compréhe:n­
J:>resse à Montreux, le comité de réd.ac .. 

1

1 tion d'un noble voisi'll nou-s a ré~OIU.is. 
tion a aC'hevé ga tâche hier. Le texte Au spectacle des grandes puissances 
complet de la convention &era exami-, responsables du désiquilihre eurO!Pécn, 
né au cours d'une réunion plénière qui oui compl:iQue-nt les accords de tout 
aura lieu aujom-d'hui, à 3 heures p. m.. $tenre, qui ne visent qu'à assurer leurs 

La cérémonie aolennelle de la signa- µropres intéz·êts, ne ccmc.1uez fP3S que lf"9 
lure du traité devant avoir lieu lundi. C"hoies se trouvent acculées à UIJ'le im -
è. deux heure&, sera 1>récédée par un j passe. Au premier ran~ de la conféren­
banquet offert par la déléR'ation turque' <e des Détro'ts sont les distin1'l'Jés di -
à toutes les délégations présentes à la plomatea des Balkan.s. Et cela est pot:T 
conférence. n.ou.s U"lle consolation et une 93.tisfac-

La Bulgarie signera 

la conYention 

tion. 

Le président de la Com­

des Détroits m1ss1on 

dén1issionne 
Montreux, 1 7 A. A. - La Bufgil!rie 

81~nera ·.ta nouvelle can.ventlon des Dé­
troits. Sa réserve au ujet de l'article 
16 CToant u::ie exception à .a fermeture L"amiTa] Mehmed Ali Dalay, pré i-

l L. !. Je.nt de !a commission des Détroi~ , pre· des Déroit• en temps <te R'Uefie au ,,,,.. 
néfice d'uin accord dont la T urQUH'~ e t na nt en CCMl'l dération le po::int de vu.e 
Partie, diapaTeît. étant donné QU,. les clu go1.1r'1emement en ce qui concPTne cet 
tt.ctes de la conf.éreiru::.e de :vlor.tr ux te commlss:.on, a présenté, sa d~ission 
tont;.........nent un~ ;nterprétatio.n selon ]a- au ministère des affaires etran~eres. Ce 
QuielJ.e }'.agresseur envisa~é ipai· l' rt'ct1e geste de P";t~iotism~ été très aipprécié 
16 aur'l été d.·ésigné par J' org .. :;me dans les m1l1eux d Ankara. 
<<>rnpét«nt de !.a S. D. N. Il lnt...,ogé par la pre,.e, l'amiraJI. 

C • • h , après c1.voÎT confirmé le fait, a aiout-é : 
e qui na pas C ange .. • - Au nom de mon pays. je ressens 

Da.ne Ulll<e de se6 1ntéPemmtes tLetbœs une grande jo:e d'avoir a-gi sui1Vant les 
1.le Mon.trcux~. à l'Ulus, M. Ne..• IIal!iJ vues du gouveTnement.:. 
Miay écol'!t oot:unment Avant d" occuper ce poste, il y a 2 

L;s Détroits furent entièrement ou - ans, l' amÎ'l'"al avait été sous-serrétaire 
Verts a.ux naVl'res. de guene étrans:ers en d·Eœt à 1a marin..e:, et oommand'3nt de 
1829 (traité d"Edime) ; il• fu<"nt fer- la flotte. 

~~.,..........,.~~~~~~~~~ 

11\és à tous ~os navi1es de gueqore étran­
~•u, eauI les rus.es en 1 8 3 3 (traité 
d.! iu~kâr iskelest) ; à tous J.es navires 
~tra~r.e-n, y coanptis les tUllSes er~ 1840: 
•n 1841, 1P'1r la Conv"'11Îon des Dé -
troits. la mer Noire fut d·i-clarée meir 
neu~ro ; en 1856, par le trnité de Par.,., 
d.éfense fut faite MJX Turcs et aux Rus­
•ea, d'y entretenrr des chant1eirs rour J3 
to.nRtruct·on dea. navÎTes de gue•re. Le 
'raité de Berlin. en 1878. ccmfirm' les 
<Io< ,;ons de La convenllÎon d .. 1841. 

!.Jepuis. le rqime ides Déllroita n'a 
~as chall'gé ou 11 a changé .de fac;on in­
a't~n.f' nte. Or, entretemps, toua les ré­
~irne~. dians le m001de entieT, et ]a cO'll­
cep:10-n même des Etats, ont subi des 
ltl.od;fications profondes ; mais les con­
~.eotions des hommes d'Etat au suiet de 
1 ~nflue.nce et de la *Uri té nationales 
f't Jnltmationa1eti n'ont pa.s changé . 

Üne intervention caracté­

ristique <lu delégué 

bulgare 

~1. Rickett à Ankara -·-
L'i11eonnilo hi<•n nar<lé •.. 

M. Rickett Jl .été de pasoage à lstan· 
hui, en route ipout Ankara. 

... Vous avez bien lu, le «rand bTras.­
seur d'affaires international. le Rickett 
deo pétroles de Bagdad et d"Ethiopie. 

Un collaborateur du Tan narre avec 
humour et ~a'OISi la moindTe trace de 
mauvai~e hume\llf, ·les cou.rses multip)e.5 
et d'ailleurs 9tériles auxquelles il s'est 
livré à la recherche du financier, I'in -
teirrottatoire auquel i1 a soumis lf' per­
sonnel de "'°" grands hôtels. 9eS démê­
lés .avec les directeurs de ces étabJjsse­
n1ents. sou'"Îeux d'observer et de faITc 
observer par 1leurs {(C'ru le secret p110 -

fe • o.!lnel. 
M. Rickett a·vait bien pris ses dispo.­

s1tions ; $'Oil 1ncoignito ne put être percé. 
Néanmoins, il semble acquis que Je 

fnancier a soLWPé à l'hôtel TokRtliyan, 
C'"!\ c01npagn1e d'un propriéta.?re clf" mi­
nes de T urqurie Qui est parti en.suite avec 

A.u COUTS de la aéaoce d·luer ( i:-el e lui P_o_u_r_la_c_"."'-·l!a-le~·"·-------
1~" '} cO<Q>ant), 1 chose la plus brill.in-1 I:> ' t ~Ut l'objection 'a1•e pa< e d 9tinguél Garden- art y au 111in1s-

~1=" bul4:are ( 1\1. 1'1<:olaïd). à la 1 tère de l'Econon1ie 
~osition .ang?-:i11!e po1.1r le maintien 
~· 1 -·-a comm ssion des Détroits. • · · d l"E.c 

l - A 1 · •·fi · t . t' M. Celâl Bavar. mmistre e ono-
~ lllSit ais 1usu a1en ce main 1en l 

bar la m sion de recu t c1e 001· mie, donnera une garden - par!y aux 
cl r ~ •- t d r ~ f P . ier 350 cnw1ovés de son ministère. Le mi-
l ense1gnernenta e es 1n ormahons. . . .. 
• cl ... i' .. b 1 f 1 J ~ · •nistre va incessamment se 'lend.re a o.Jegue u gare u e pr~e .. a s y •.. d 

()pPoeer. Bœsa et l:mn.
0

T en vo~e d etu es. 

tj·-.. Tou tes <0es tâches dont :<1 parle, ~· 
.,;,1-n. Peuveont être MSurées par la Ré- L'e. -Négus sera Je pas-
c b~que hJTque et nous avon.s pleine 
d°"'f1•<1ce en 1a valeur de rora-anisation sage à Istanbul 
/ J.a République turque. Aboi" ons --
~a.ne la colllltlÛs$ion ; Je gouveTnement De retiour de Genève, M. Ata Ber-
't rc .réurnira et nous fourrn :a tous les has Mdrkos ia annoncé à la presse Que 

0
•e1Rn<."ments désirables 1 r ex·N~. C<>mpte .pa...,r ·par Istanbul 
v~.- · · b. d d Ctt .._.._ ne araunez cro1re corn Jen ans en ae Ten ant à Jérusailem auprès de aa 
le atanol!PÎlère étroite, étouffante, femme. 

1 

On h . 1 y a . eux ails essent.1 s : 1l crea- es QU e e a. mwhpt e es a 1ances nu- proque asea sur artic e 16. 
tretenu.. attac e .une tmpo.rtance par . d )' . . al • h. · l" 1· · Le · 
.. _ 1,.. .. ho.n e emprre rt o-et 1o-p1en et ac- 1taJ.res. gouvernement grec communiqua 

t1cu.uere a <:~te entrevue. • --~ li d · d [ f , , tt d · • · • Lo d 
M. le résident du conseil avait rCÇ'U Cunu. austro-a e"'.'";n QUI tous eux, .es con erences prevues auparavant ce e ecwon a n res. 

1> 1 . . . . d G .. co1ri.stttuent des ,é].ernents fondamen- 1 r f I 
auparavant a vmte du ministre e re- taux ;>OUIT ta paix et la reconstruction Londres, 18 A. A - Les milieux ._es orces na va es an-

ce. 1 européenne b1ft> informés déclarent que la confé- J • l J ~1 • d · t • 
Les article~ que nous pour-: La liai.,;n opérée entre Rome. Rer-l.-ence dos Cinq - An1<leterre, France. g aises ( e a e l erranee 

It I• lin et Vienne n'est pas f.,...mée ; elle! Be'lgique, ... Allemagne et Italie - se Alexand•ie, ( 7 A. A. - Reuter com-
rons exporter en a 1e 1 est ouverte aux autres Etats. Pou,. .,,,.,. tiC'ndra ~ Bruxelles le 15 août, '" un mU'T11que : 

1 
-·- j ler .'Sérieu:=iement .de ~ol1abora~on eu- acco-rd jntnvit-nt atLparavant lors des La phii:part des 'l'ltaViTesi de ~erre bri-

Du. Tan de ce matin : ropee-nne, }a 1parl?Clpation de l ~11"'1a- .pou.npà;Iers de Londres du 23 courant tanIÙQut".s de la flotte d.e La Méditeirra-

1 

Les départeme;nts intéressés ol'\t Teçu R"ne t:'S:t ndc~'re et ceil.a. exphque la entre 1 .Ô.nglet~rre, la France et la Bel~ née ra e:mblés à AlexandTie, part:ront 
communication du décret ministériel ita not,e envoyée par l'e mir.Ï!.tre Cin.no. à ~ique. de-mai.n 111atin, 8 pour Malte et un pour 

! lien qui fixe le régime des importatiofl8 M. \'an ZcdLairid. On flpprend de bonne source que le !:a Grèce. Les wo· iautre.:- resteront ici. 

1 
en Italie à ~artir du 1er juillet 1936. ' . D'une faç.on rgénéralf", la 1p-re~tt- ita- stouve:r!'l~ment britann:qu~ enviRR:e •Un 

Les articles a importer en ce oays ne lienne -."lccu,e1lle avf'IC ~es plus exp'flesses va,. .. e programme d'action dtiplom ti A ' J' tt t 
peuvent r être Que par aut<>risa'ion du rés .. rv ' les nouvelles su[ va nt le<Qi>elles que q•1i <oompo.rtera troi$ phase• : pres a en a t contre 
ministère des Finances. Voici, d'BjJ>tès une contfrence clocarrnionne:. de~ Tro!a 1. - Des pou11pa':'lers prélittnina1rcs à 1 Etfouard VIII 
la liste de ces articles d'im.po'!'tation, aurait lieu à Londres, avant Ja c.0111f~- Trois • 1 -·-
ceux de nos rproduits qui peuve'nt êtire rence des Cinq qui doit se tenh' à Bru- 2. -- Une conf~ence des CinQ cLo- 1 ~P J"(ll 1,P t•t•Jt(lll<'e (HIS à S(lll 
placés en Italie : 

1 
xe~les. La Tribuna estime .qu'il est très cam1'n~t en vuf" d·essayer de réaLser i '\'t>yau•~ ett l1'rnJIC(~ 

Bétail : Cheval, mulet, boeuf, hu.ffle. douteux que, rP:lr de ipareil~ movf'n~. la t•n nouveau Locarno : .. J , • . . 

vache, veau, cochon, volaille. vian<le., ouesti.on des relation~ franco-a.Heman- 3. - Une vaste c:_onference e.uro - _Lon~res, 18. -. L o~mton pu~hque 
oeuifs, crème. 1 d~s puis~ recovoi.r une soluti'O,n satis -1 ~~e~·ne oui ~e tiendrait vers la fln de 1 bnlannique . continu~ ~ se P8;551on~er 

Poissons. 1 fa1~nte. 1 l cte. 

1 

pour ~es moindres det&1ls de 1 enquete 
Miel ma1mdlade gelattne. conserves · · au su1et de t•attenlat contre Edouard 

de fruits, confueri.;. luTQUC•. 1 Nouveaux troubles Les JlOHl'JHll'ft'rs anolo-<-uniti('lh VIII. L'inciden~ apparaît de plus ':" 
Poivricma J10uges plus comme depourvu de toute portee 
Céréales : Blé,. oeigle, son, OŒ'l(C, Réserves du F orei o-n Office politique. It sem~I~ ~".e 1:auleur de l'ai-

mais, riz. farine, oemoule, mlacaroms. 1 en Espagne M tenta~ es~ ~ desequ1hbro; .. 
Légumes secs el 1 s farines pom - Le Caire, 18 A. A. - Le baut-com- M gre 1 affectueuse umstance des 

eur ' 1 · · b · · 1 • t ·1 • t d bli 1 · ' mes de teNc, raisins et fruits frai<S, châ-
1 

nuua.rre ntann1Que reçut a reponae at: o~ C:S e u pu c, e roi na pas r~-
taign·es figues nois ttes noix prunes • • du Fo·eign Office au sujet du texte éla- nonce a son voyage en France pour t 1 .. 

sèches.' sauces,' pisu.:'.hes' d'An;ep. 1 f .es COnltTIUn1cations avec boré par le comité allR'lo-égyptien sur naug .. ·atio!' _de l'osauaire de VJmy, où 
Boissons : Raki. liqueuno, mops. 1 G'I Jt t • t les claUS<Os militaires du traité en cours •ont. recue1lhs _les restes mortels de Ca-
Ciergea l >ra ar SOn ln er- d'élaborRtion. nad1ens tombes en France, 
Charwr~ C-Oton hüne poils ron1pues i Les milieux politiques croient savoir Le Ministre de l'intérieur a officielle-
Eto.ffes de soie: ' · 1 que cette réponse contiendrait des ré- ment prié le roi d'éviter tout déplace-
Soufr~ granit ce>lle liquide ricin pe)-' -- : serves qui seraient examinées aujour - 1 ment inutile, par me.ure de précaution. 

Jetetie, ~midon.' ' ' 1 Gibraltar, 18. A. A. _ Les corn _ d'hui par la délégation. Le vérit~le !'?m de l'a".tew de l'at-
Herb~ sèche. fleun vers à soi~ 1 

• • ; ; • • L' • • • • ' . lf'ntat serait Jerome Bann1gan et non 
. b · • · 1 mlDncalio»s télephoruques entre G1bral- OJ)Jn1on JUIVe S OpJ>OSe a Mahon qui serait un nom d'emprunt. ciponges, O}'laUX. • , , 1 ' 

~· 1 tar et Madnd ont ete suspendues Pa!" I • • t' d ) Ü • d T' 
Pour arracher les enfants les autorités espagnoles. De nouveaux une reparti ion e a n jugement u (( 1mes)) 

aux dangers de 1 1 troubles ·~nt sil{t\alés à Madrid et dans Palestine en cantons sur les sanctions 

-·- a rue d'autres villes de l'Esp•-e. -·--·· Jérusalem, 18 A. A. - A propos 
l'1u• heur(•usc Initiative 

de notre vuli 
'1- '1- "" la proposition envisagée par la presse 

Madrid, 18 A. A. - Les ministres britannique de diviser la Palestine en 
se réunirent hier soir pour étudier la 

1
.cantons juifs et arabes, M. Chertok, direc 

Voici les d
1

éclarati0rns que notre g.oo ... .situation intérieure. Leur réunion d leur de l'Agence juive, déclara à l'A-
verneur M. Muhittin U-stündag a fa.ites ura gence Havas que Pattitude juive serait 
' '~ t d T · d i"usqu'au matin. 1 a un roaac cur u an, au SUJet es me- nettement défavorable, la Palestine 
sures prises pour permettre aux enfant 

1 

Plusieurs blessés... !,souffrant déjà beaucoup de la sépara-
de pren,dre leUTS ébats : . , 

1 
lion de la Transjordanie. 

_ La Municli>alité a décidé, afin Cuenca. 18 A. A. - Des 1r1c1dents 1 D t • t ,- 1 p ) 
d"assureir "ux enfants d'.';' jeux ~".' se produisi·ent à Quintanar del Rey. 111 an Zig" es-~~ a 0 ogne 
dan> un milieux appropne, de creer a y eut plusieurs blessés. y · 18 D t · 
leu·r intention des jardins. Pour Je mo- ,1 , • ..ar'!llo~ic, . · - es mani estal1ons 

t d ·--"· Re1)resailles 
1 
ont eu 1ieu hier dan• 1ou1es 1 •• v:u~ men , ce ne seront pas es 1~u1ns 1Pro- .. • • • d p 1 1 

d · · . 1 1 e o o.s:tne pour Pl'Oteater contrt- es 
Prement 1ts, mais des en.droits IPTO • t · · d • uJ • D 
pres où Jea 6coheirs et les enfants elll' Lisbonne, 1 SA. A. - Le bruit ma.ni e!laf hon. qdw .. eroh ent a anla-

• • J · · ' t · · )' ffi · 1 h uff t21$( en aveuT u rattac ement de i;renCJ1a '1>ourr001t J<><ler sans cramte cour 1c1 que o cier et e c a eur V'll L.b • !"Ali A V 
d'accidents. 0e<1 études oont faites en 1 de camion qui participèrent au meurtre 

30
1 QeQQ 1 

TC a emagn,e. ~QnQovie, 
vue d'en créer de 4 à 5 typ.ee diffé _ • m . . . personnes, groupees par J or-

LondTes. 18. - Le Times, dans un 
rticle concernant les effets des sianc­

tion.s contre J' Italie, estime que leurs 
•A onséquCll'llCes auraient comence a .9e 

faire _,.ttttiir v.ers la fin de ]'année. Le 
1oumal ajoute que M. Mussol.m.î. pirÎt avec 
habileté Jes mesllreS néces!ta.ir·cs pow 
1?n0ibiiiser promptement les reS&Ourcce fi 
nenc.ière$ et ~onomiQues de l'Italie. 
:-,.· f)n &euiemen t il y Cl!llt paTVen\4 me..ie 
.grâce à e:. clairvoyance j) a obtenu ~­
lement des avarntaaes. Le Timea conc1ut 
1ue le fascisme est certainement plus 
fort que fa.mais et es non - fa~i tes eux 
mêmes témoif{nent de 1'admiration ipour 
.1a façon dont M. Mu o!i.ni a défié le 
monde entier et e\t rparvenu à fond.cr Wl 

no-uJVel ~ire. 
ts . f à d d. . de leader onarcluste, Calvo Sotello. R'am9aticms ont parcouru les ru'S avec ren , au UT et mesure es 1spon ... 1 ; d • · ' 

bilités bud~éta.ires. En atten.dant, il "' furent tues ans la pnson de Madnd. ~es p).""'.'rds et des tr&nopare?ts porta.nt L'œuvre sociale des «Croix 
été étahL que les jardins de quinze éco-1 Un bilan 1 in=u>ticm : cDa.ntz1g "": ~ la Polo-
les primaires peuvent servir pour cet' . R'ne>. Des mesul'CS son_t ex":ees pou~ le de feu )) pourra continuer 
usage. La. di:rec.tion de renseignement Madrid, 18. - Le gouvernemffit es-, re-nfor"C~~t de la !i~n:c des ?1ens 
va élaborer le règlement y relat11f. Ce ne pa't'.no 1 vient de permettre la publica _ et de la vie do.es Polotllél1s a Dantz1R. Pa.ris, 18 A. A. - Le conseil d'Etat 
s~nt pas &~Jerne.nt. les. é'lèves du Quar- ti?n. d'un discours,. p:cmoncé lo-r.s d'~e Un a1)pel à l'épargne ta tuant Mir le recoUTS du mouvam~nt 
tter dans lequel le Ja:rdm est situé quj y r1:"un1r n des comm.i~mons ~lementa1rers j [ • social de5 Cro:ix de Feu, œdonn.a de 
au.ront accès, mais tous les enfants en par le Jea.de'r oathoLque COOlal'J. Gil' rança1se surseoir l'exécution des décret. concer-
âge de jouer. Pour le moment et vu les RoblPs. L. orateur y déclare que durant 1 p . 

18 
A A _ M Lé BI n>nt le mouvement social JPOur ne P'1S 

niéces!Sités bu,c:t.g.étaires, li~ enfants n'au- l les 27 derniers iou·rs, 10 égliAes ont été d. ans, · · 
1
· d":nd.ff~ ! ri.u.ire f'UX oeuv.res aocia!efS, nllRis rejet-

• 1 d. .. 1 "" t2\ • • I"- ressa au pays un appe ra.10 l u""'lt t I• de . d C. d ront a eu'I' 1~os1tion que des cmdes incenc1ees e POTson;n.ea ont eté tu.ees f d l d b :t.n recooura suras es to1x e 
des balançojres, et autres. . , t.n Espa'Rfle. Durant le même temp,, on 1 ~n Tv~ur u nouve emprunt ~...s ons Feu Brt9C.Ard . 

Voi'CÎ quels sont ces jardins oui, à a ~nrt17,Îstré 15 grèves gén-érales et 129 iu resor.. ______ ·- _____ . _ -·--. ___ . ·--- _ 

P"'rti~ de lundi. 7 août. seron~ à la dis! ;>;rèves part.elles. Toutes les localjtc' s SJ. ltte' es le lo11g 
P•»•t1on des enfants dams ies ecoles pn- L'Espagne et J'U. R. $. S. " ' ~ 

maK:a·~Tu:"o~Ü. - 3e, 44e, Sème. Madrid. 18 A. A. - On appr~nd de la fro11ti<'~re <Ill )(è11ia sont oec11-
Kaza de Fatih. - l 3e, 24e, 22e <iue le gouvernement espa~nol a decr. 

34~ de Bey<>l!'Iu. - 11 •• 29èrne. ~~e:ea::'f.ü ~~ ~~1;1i0L~a~:~ï':~ï~ pées }):tr les llaliCilS 
Kaza de B"'iktas. - 20e, 23èrne. tre du ca<nmCTCe, M. Alva ez BU<?lla. -·--------
Kaza de Kadikoy. - Se, 35ème. •era probablement nom.m' amba.,adeur Addis-Abeba, 18. - Les troupes arabo- !"avantage de l'Italie et de l'Ethlo.pie. 
Kaza de Kartal. - 2ème. à Moscou. .1:1omalies ont occupé Giallamo. dans le Les ind~ènes acceptent la monnaJe 
Da.ns cha.cWle de ces écoles, ~ Y au- Tchercher, -' le clP;gé ainsi que tro1·s ' 1 

d . uu itawenne à la IP ace dœ thalers PO<lir la 
Tia eux professelJITs QUl se tiendront l .. 'il'()l!Ît1! flt1 ~«•l'l ce11ts guerriers se sont soumis. vente des rna.n:ha.nd.ises. Mai' étant 
en ·PeT-man-ence du matin au .llOir, pour ........ ~ Dans une Longue élude sur la situation dooné que aurr le m.a.rdié éthioPien exia 
Y assurer la surveilba.nc.e et 

1
les iardins L • l 111üitaire en Ethiopie, le "Giornale d'lta- d b 

seront IC'!lUS •<>US le contrôle d-.s ins - a n1esa Yenture (. e lent e onom reuses devises très variées, 
lia" constate que toutes les localités si- if S<Ta néccsaaire de prend.e des dir 

pecteura de l"hniène. Kara F atn1a tuées le long de la frontière du Kénia se po ·tions P<><IT éviter !la 9Pécudation. 
J'attire l'attention des PaJC!noia S'UT ce trnLtvent n"tuel/ement entre les 1na'nS 

f ' . 1 . • -· f ~ • 1 •'!J<lllVl'l"IH'Ul'ei\•il <l'Ad<lb-Abeba .a.it et Je ,me P a.u a e-...,erer que PTO i.. Kara Fatma est, on s'en souvient, :les Italiens. 
ta,nt de ces jaTICl.ins, ils Y enverront leu.ra une femme éne1"0'ique et résolnê qui e. Ad,dis-Abeba, 16. _ M. Siniaoa{-

f · • d · ~ Décorée chi • · en. ants }t-ur .parmet,taJ\t a.rn.s1 e ne plu fait le C.O\liP de feu. tout comme un . sec.reta1re général, a été nClll'lllJl'é 
jouer .Jans les r~. mais dans des en· .homme, durant la camn.>g<ne d"Anat-0- Addis-Abeba. 17. Le vice-roi, Gra- g<>Uverneur d'Ad.d. ·Abeba. 
droits ol1 iJs ipourront se livrer aux Ji-e. E.lile habitait ces dem-iers temps avec 2ianf, a décerné le croix de guerre d la l)l'()f\rt <l°<)llVrler" 
ébats de leur âR'e datu1 un milieu "1lin et sa fi((,. mariée au No. 19 de La rue Ka- journaliste française, Mlle Edith de Bon- NapJ.,., 16. _ De nombreux ou-
lljJ>prO'Prié et cela ean.s danger.> oraba,, :. Galata. Feimme à Poigne. elLe neuil, qui sutt>U les troupes Italiennes vrn..-o italien• en,galfés PM de conun1..-

I pendant toute la campagne de l'A. O. • 
Nous publions tous les jours en 4ème evait voulu que 90n gendr~ fût un U'ron ttaTiat de l'émigration et de colonisa.-

page •ous notre rubrique décidé. Il semble, cependant, que ce Contre Ill spéculation sur tion, ainsi qu'une partie du pC'"O<>nnd 

La presse turque 

de ce n1atin 

une analyse et de larges extTa.ita des ar­
ticles de fond de tous nos confrères d" ou­
tre pont. 

1dernier l'est trop ... Au cou1rs d'une sc.è- les (Je\.:lscs de 1' ~anisatWn !pour la conisrnaction 
·ne de ménaQ"e &UTVenÜe hier, il a blessié Rome, 16. - Il r-ésult'e des cons- de Toutes comprenant 40 focnctionnai-
6a belle-mère si grièvement Que le trans- tati.ons. de la mission com.men:.iale ita- tes, ingénieurs et géomètres, 90nt par 
poTt de la .maJheureuse à l"hôi>ital le l"enne cnivoyée en Ethiop.e par la Fé- tis ?Oll'l' l'A. O. à bond du Cesare Bat-
iplus proche s'est Îm'Po9é. déra-tion des ocmunerçants que lt" gou .. tiati. 

Avoir hl'avé r envah' seur, fusil au verneanent itia.lien pourra accom:pliT Au dépairt du- paqud>ot, le9 ouvriers 
fPoina, et êtr.e bleesée chez eoi 1 une oeuvre vaste et bienfaisante dans et les fonchonna.irea ont été accJaméa 

Io domaine fiooncieir et écon-Ollliqu.c à par la. population. 



2 - IŒToeuJ 

Mesdames! 
AYANT DE FAIHE \'OS ACHATS visitez le nouveau magasin 

Ceux qui, d:::-:-~ derru"'.. se- B A Y A N 
Kuyucu Murat iPacha, grand vizir du ma.lnes, ee 90nt quelque peu éloi:gn,és 

sult= Ahmed 1, éta>t léirenda.ire pay sa 'Ides villes, qui ont vu et ente.ndu les Istiklill CadJesi, 28~. en face du l'assage HAUOPULO 
cruauté à aévir même contre ~es moin- g,ens Qui travaillent les champs, ont 
d d ·• JI f · · 1 où vous trouver1:z ù des prix t.rés modérés un -rea CL.ta. al.98.it exeroer des sévices. partagé, dans le fond de leur coeur, 
tout en se montrant, en app;u-ence, tTès :la. jO.:e que la récolte abondante. ob-1 (H{ANU CHOIX lies UEl\NIERES NOUVl!:AUTES en 

Samedi, 18 JuiDet t93e 

L'histoire de l'Etat Eyyubi 
--------···--------

L'histoire de l'Etat Eyyubi a.poparaH de m0111teT "1IT le trône pour peu 
à première vue cormne exclusivement Qu'il comptât au.r .ses aptitudes et sed 
faite de euenes et de luttes. ruaoUTces, ces rposftbilités d-onnai "'t lieu 

L'Etat turc .9UJ' leq.udl régnai1t Nure;d- à des rivalités et des luttes -eévè.res. QUÎ 

din avait constitué une grave menace avaJent forcément pour résultat de com· 
POllf les Croi1és en. Syrie et en Palesti- promt;ttre la tran.quillité pub'ique ; 
ne. mai::&. paT CO"Dtre, les mêmes po1Mhilitd 

p1eu7. ,, • . . 1 tenue au iprix de. plus ~and .. efforts, 1 S A C S - (3 A N T S - B A S 
Des Qu il etait VlCtor:icux, il s'as-;_yait 1 inspire au paysan turc. ~ L .1 

devant se. ten~ en fumant 'POllrf a8Slatcrr 1 Le paysa.n travaille, sans interrup- ,-

Salahed.din, qui réunit .sous son «:ep · offraÎ('nl l'avant:.aae de permettre à de' 
tre le mon.de musulman, aiptès avoiT au'P 

1 
:peirsonnalités de prem.ier plan de wen'" 

pr.imé I"Etat chiite des Fathnites en E-, dre le IPOU'VO.Îr. C'est aoua la. ao•ivera.i· 
gyple, toma la terreur dans la chTétien- neté des aultans Memlûk turcs oue 1• au q>ectacle de l'éilOOll'ement des wi- i'Î«l. tout à""'" alléitreooe. le iouc. à la. 

:'°nn!.ers qu'jJ, a·va.it faits et qu'il faisaiit lumière du soleil, la nuit. à la lueur de! 
Jeter da"- un grand puits creuslé au préa- ! fa lune. Il ne connait ni fat~. ni Te• 1 VIE LOC~LE 
lahle, à cet effet. 1 pos. 1 u . 1 ~~~·>---· 

n JOU!'', }e. bOll.'l'Teau érpa.rgna un en- 1 Ce n'est sans doute pas la première I 

té par ses victoires sur les Croisés. Lera . Syrie et l'Egypte parvinrent, .au 
conflits entre Jes branches des Eyyubî Î moyen - âge, à fapol{ée de leur ci.,:jJj~a· 
sauvèrent de La. deatruction COJnplète les 1 t'.on el de leUJr grandeur. 

fant QUI •était, on ne Elt comment, foi.s que nos paysans obt.enn""1t une ré- I LE MONDE DIPLOMA TIQUE d'accorder à ses agents ..,ppointés un 
faufilé pamti les condamnés. 'coite 1bondante, après une année favo- f_..cs j)l"f'lllÎCrs ("(lltSCillers mois et à ees salariés 15 jours de CQl'lf(é 

Mai]v.é l'ordre que 1e grand vizir lui vori.sée rpa.r des •pluies b~enfaisan~ee. Ile I tl'antüas~:ulc par an. Toutefois, on rprendma note de 

Principauté. chrétiennes de Pa.l~tine et 1 i_e, souverains lC9 ,plus import...ints de 
de Synie; mais celles-ci ne p<lll'C'nt ja- cet Etat furent Je auiltan Beybars ( J:?S(I· 
mais rem.poyter un lllldcès déci•if con-, 1~67). Kalavun (1279-1290) et Nasi· 
tre Jes mu.subnans. riddir, Mehmed (qui occupa. le trônt 

donn~ il ne jeta ipas ce( enfant dans 1 rec;oi.vent très fréquemment une plei- t • , , ceux, Y compri.9 _les maJa_d.ie:a- qui s'ab-
le Plllta. ~ ~UINlt piach.a. ordonna. alo.s , 1 ne cCClJllPensation pour leurs effort~. Dès , 1I est qu~st~o~ a An~a'"~, de creer 1 sentent ~ns motifs ou QUI vie~ent tard 
aux .fan:s!laJ.res. de tuer cet enfant ; Ion, quelle e t lia ttoun:e die la joie gé- dans nos amba~des a _ l etranster . des Je m.stm au bureau. Si un em­
rna.i1 ceux-ci refusèrent, en disant qu'ils nérale de cert.te a!Jl.'n.ée ~ ... Le paysan po tes de prcrruer ccmse1tler, f<mchons ployé est porté absent pendant 
ne ?OU4"'1"8.ient accomplir une bes~n~ 1 votu r e~~ en quelquea phms•s brè· au~quelles seront appoiés_ ~es fonction- 7 5 jour.a da!n6 une .a.111n~e. il aora privé 
dont Je bourTeau n'avalt pas voulu se ves et sœnm.a.ires : si même la ... tto.lte naires avant rang de m.J.nlstre. d'avanceim.ent pendant 1 a~ et en c.a.s 

charger. ' est abondante, l'Etat la prot.èii;e. On ne' LE VILA YET de .recidive il ""'" mis à la Tebraite. Si 
FUl'ieux, 1e srra.nd viztt se rua sur voit pas, c:.cxnme aux époques d'abOGl· l"c)UClit.)llOllÏl't.t.ir.; lltis tl ),a 1·ct1•aite de p]us, ces a·bsen.oes ne scmt ll'U mo· 

fenfant et, aiprès J'&voÏT égorg~, i} le I dance d'autrefois, s'effondrerr Jes prix,/ v· t- . - . t:s d l.Î.vées OU justiS:ées paT dea ?'81P1Portl mé 
ieta dans le puibl en s&:rianl : 1 de façon qu'à iplus d'efforts que d'habi- 1 l' mg cmq ctot~t 1 ~es let d".4:°en et dlcaux en cas de maJa,die, l'<1mployé ac-

L 
. . , . pe> 1ce ayant a ein a uffii e age, on . . , 

- e-S oh·efs QUt ont fomente ~a re· tudes co~a1ent de .plus srrandes · ,,,. . , la • .t L ... ra 1.-iceru:ie. i li • . J . • eLe nus a re..,ra1 e. e aous-gouv~meUll' . d" . urd'.hu.i, l h 
v
11

o le a<:f tue e etaientdawei des de~ fan.ts. 1 pn~at1o°t . d I ' de Büyiikada, M. Resa.cl, eat de ce nom- A pa,rhr ~ au10 l e. c ef •. 
11
de 

ne aut pa.a atten re. pou.y otru1re 1 i...a po1i1hque u gouverne'!ment de a bre · service henor01rtt tm. cairne pour vet u 
ce- Qui est mauvais, qu'il ait mis ra- Ré'Publique a fait des tiravaux des · • . ,,, ~ • - . • à l'applli,:.ation de cette décision. 
cine 1 'eoha.rnps, pour tous les campall'i'>tes qui 1 l..t lllOSIJUéC li Ay.ic,una sea U Le tra11slcrt clc's se l'Yices cl•• 111 

• • 'I' , ay livrent, une eource de pr<>®érité et 1 reCOtl\'Crlc tic ll<!l'CCllliUCS l\funlclpalilé 
Or. sait-on aur quoi "" baoait ce 1 die joie. Ils préparent leu.rs champs, les I tle lHilahya I On s~il .".ue .l.a Mu~ilcjp~lit_é d'Istanbul 

$trand v,zl!T oruel, pour ten;r ce_ lan~a- sèment et en récoltant la moisson, ils Depuis a.sse:z lonA'teiim>s. la aeule mos a a.chete 1 édif:ce QUI a~hut ancienne-
ge ~ Sur l'anecdote que voici. to:-ée des &vent que l'aile tutélaire du r~imr. s' é- qu.ée de l'avenue de l'ln.dépendance, à ment le.s siervic.es du rrutustère de. lïns-­
contes du airand Sadi : t-end ur eux. 118 savent aussi que le ka- Beyo~lu - celle d' A,gaicam.i - f!st en 1 tru.:.tion Pu~i.que. A pairtir du 1 cr août 

Une ba11de d·e briigands te!'rorisait mâ.!.ieme e.5-t le .plus griand prot~teur, népara.t10T1.s. Quoique l'édifice n'ait paa 1936, on Y trainféreM la direction des 
toute une région ,par des actes de plus non t1eUlement de leurs efforts, mais aus- une va.leulf' historique remarquable et serrvices techn;iques, le .service du per­
en plus eudacieux et crim:nels. On é- s1 des ~n.timents de digniti- et de bon· ne ac recommande ,pas non pl.us par une sonnel et cdui de l'Ynsp~tion. Ma:a 
tai<t arrivé au point que personne n'o- heur qw 10.nt 1)e lot d'u.n com;iat,.-io•te pe>rtée .architech.trale ,particu·l:ièr~ Ja di-

1
· comm.e le but e:rt .d.e Téum.ir en un seul 

sait s'aventurer hor~ de chez ~i : tout avancé et de la sécurité du foyer, Cha· rootion des Yak.ifs de Beyoglu S'emble endT01t les 'ferVi.Ces actueMe-ment épairs 
lie tra.fic. ava.t été su.eorpendu. que TlltC, aJ11:mé de cette conviction, de- attaoher beau.co~ de sofn.s à sa restaiu- de \a Municipalité, cclltre-ci 'compte éri-

Le ~ouve-r~-ement avait chargé la v.ra.1t prog'resser dans la voie d'un tra· ratio.n. JI faut J'en féliciter. Le .mu>T d'en R:er, dans le jia..'Ni1 n atte111ant à l'immeu-
gen.darmer; e et l'armé~ de capture-r les v.a.il producteUT en accroiuant chaque ceinte haut et nu comme un muir de pri- ble, une nouvelle conatructicm qui con­
brisrands; ma.is toute los ex.?O:dition~ année un peu plus le rythme du tre.- ~. qui entourait le jairdinet eu m.theu tiendrria une salle pour les réunicmiS de 
organisées contre eux étaient restées v.ail. - Kema.1 Onal. duquel se d1rcase la mosquée a été rame- l'assr:aniblée génémalle de la ville et une 
1an, Téslutat. l o né à mi-hauteur et ,percé de iarges .fe~ autre pour les récaptians. 

On ré<un;t un~ c<>11Seil potrr dél'- De • d'air !. .. nêtres grillêe... Actuellement, l'édifice Le iJ••tll •l.;azh 
bérer Blllr ce au'il fallait fane. Toua lt'"S grace, u:i._peu Jui~mê.me dispaœît deorrrière un fjtÎgantes- c·est dans ]'.a,près"'fmi.di de !amecb, 
aaittantis furent d'a.vis qu' .i fa>Aait oo On connait ,\'anecdote. que échafaudage entièrement irecouvert 1er août 19 36, .qu'aura Üeu La cérémo-
te que coûte, anéantir cette banrle. l de plaques de tole ondulée. Que p.répa- nie de La. JPOSC des fondements du ,pont 

.Je ~ U.n jeune ma.rié, très cjv1lisé t"t Ee 
Qudqu'un oit : • ·re-t-on derrière cet éaran "> Les 1J>as ~ cCazi,.t. D'ic.i !là, on '8.IU!l'a tt:nminé J.e 

1 
brou'Va.nt encore en plei.ne lune rie mid, 

- Un aorbre qui vient dt" preindre ro- va laiTe une visite à son beau·père à sa.nts se le dezna.n,dent, non sans curio- traruJPort par pièces de ce quj reste de 
cinl'! peut êtte abattu par U'ni homme l'occasion du Bayram. sité. l'ancien JPOnt d'Unkapan, qui sera mon-
f M • 1 1 1 Il Un con.frère du soir annonce que l'on té de nou•veau ent're EyÜp et Sütlüœ. ort ais on e aisse $0'8nicf.r, il faut 1 y a.rrive le pre.mier et ee mettant 

d d b rtf1 U ' , cl l eniviaage de recouvrJ.r e:ntièreanent '8 Les tra-vaux y Telatif.s .eront confiés à 
1e 'Servir e eux 'U es. n pe?it Tobi-1 a côte ,e ui, commence à lui -P..'lrler. m09Quée de faïences de Kütahya. L'i - l\ln entreprenour qui devra lee te.rm)ner 
net. ipeut c.ai:itenir l'eau d'une fontain-e, ' . Quel.ques insta

1
nts amès. u~ autre vi .. dée est excellente. On .auTait ainsi ell. dans 

ma.14 quand J.l y en a-bond rnm1!·nt, oe s1teur eta.nt MltTe, le beau-pere le prie Wl an. 
rob:net e l iruit>ffi•ant. r de se P<>U.S.-CT un peu et de céder ... plein centre de la ville un apécimen Ll.'S services lie uuit 

L• d'un des a:rb les plus anciens et les Pluo des lrnmways 
&'Sl!emb}é résolut de cho :e: r parmi iY.ace au nouveau venu. 

1 'Il d h 1 C 1 caractéristiques du pays, 
cls v1 ag~. es ommea ieunes, dk-id.és, omme e même manège .e 1•érpè·~ Des inetru.c.tions ont été demandées 

coura2eux. prêts au •crifi.ce de à l'arrivée d'autres visiteurs, il y eut 
1 • l d • f · à ce .pTopos à Ankara. Souhaitons qu' -eur vie, pouT capturCT ou tueT tO'Us un moment ou e .gen re a orce d al- ll . .. fa hl 
ces brigand.a. . Ier ph.Js ioin, arriva tout près de la por~ e es PWS8C'Ilt etire vara C'S· • • AU . 

La décieion fut mise en aipip\icaticm le. j LA MUNICIP 1 E 
et los l!!:auveteun tTéussirent à capturer} Quo:qu'il fut très ·maître de lui-même l ... c p(lSsauc ~le lautu-au11JultlllCe 
tour les brigands qui, après avoir fart il ne put !le contenir. 11 se leva hru,.;- JI est cer~ cha.l.lf.feurs qw ne met-
bo-"'ltbl!nce, s'éta:ent. tous, end·o.rmis quement pour pa·rtir. tent pas beauooup d'e:mprC18111CD'.lont è. 
d'un profond somme:I. Le bea.u-père le Tetint. s'arrêter e.u paose,ge de J'a.uto-a.nibul.an-

Après le,s avo:rr liés, on les amena- - Pourquoi VOUlS pres!t~r. testez en- ce nw.ink:ipa..le, en ddpit des décjsions 
devant le BO'llve.rain qui o-rdo!lna d~ lee. corc et n-01.11S causerons 1 fonnelJes qui avaient été prises à ce 
tuer. ! - ~1cn:i, r&pond..it le Si!'endrre . .'\u Leu propos pa.r le conaeil muniapaj. Un pro 

II Y avait. pa.rmi eux, un enfant. Le 1 d'attendre d'arriver jul'Qu'à la norte, à cès-verbal sora drell!ll8é .eéance tenante à 
strand vizir eut 1pitié de lui et dtt au sui- f fotte d'être pousaé ipar les nouveaux l'e::ndiroi.t de tout con.dw:..teu·r -d'un ma.-
hm : 1 arirvants, je préfère quitter moi-même 

- Cet enfant 11'a encOTe r.ien compris 
à la vie. Je vous ,prie, Maicaté, de 1a ~u.i 

les lieux 1 
Et il sortit. 

yen de tm.ns.port qui ne se garerait pa.S 

18..'iSez v,te, comme cela .se fait d'ailleurs 
au passage des autôil-pœnpes des bri­

'I • • 
con.server. gades d'incendie. 

Le -'' fr ] 1 L'autre soÎT, 1' e ouis entré dans un des .wtan, onçarrt es oourci •· répon· La y11u·c n ·est VCIHIUc uullc 
dit .. théâtres en plein &1r. 1' pa1·t a l uo pua· a~ ! 

- On n- d--'t p•• av~'r P•' b·e· de c-·x Comme touioura, il y avait foulf'! L . 
~ - - - ~- A e ,prix de la glace, on fa dit mam-

dont le fond est mau"Ris. Si u moment où je me demanda'~ tes foos, eot - off.iciellemcmt - de 1 OO 
inême ils gyand,isa.ient perm.i des hom- j comment je me ipr-endrais: pour me Fau- paras le k.Jo. Maie on ne le vend nulle 
mes honnêtes, i] arrivera un 1· -- ou' filer afin de trouver une place, un emi se ......... 1 :part à ce prix. A Pan.galti, Ham3.ilTu 
iL: démontreront ce quïJ. SOflt. eva ; il était OAIITTlokri : Ma.çka. on ne r obtient paa à moins de 

Youloo les éduquer équivaut à aef- - Ouf 1 sécria·t-il. encoTe un peu et 4 ipi.astres. Et auc.un march.alljd de gla-
fon:.er de faire tenir une noix S"UT !a 1 l\a.is étouffer t ce ne fiait m.ine de peeer ta m.a·rchandi-
flèche d'un rn.moret. Est-ee là uine fait qui doit Be past<'T 

d · .-e ... Il - w-a.i que la Mtmrcipal:ité re-
l fau.t détruire leuir race, leu! ~é- .lne un théât·re en plein ao;r, QU.Î: est fait coomnande de Sa.d..-resser au poete de 

n.éria.tion 1 p:ét:itlémen,t 'POUT qu'on puisse rr-..,-pireir 
U -n tou•.e lt'berte' ' potice le plus iproc.he. Mala il fa.il si 

n homme intelligen-t ne peut pao - ' ch.a,,~ • f d · • 'n.d A fo-e de .:....ondre a' l',·nv'•e UICl qu·11:1 au.t u ••• COU'Ia.ge civ1Que 
et-e1 re un feu en laissant dos étin- ..... ......... - gra- ._pour aller .faire ba dénonciation. Le mo-
cel! 1 "l cieœe dee femmes ayant arbor~ u.n sou-es. PM p.u.s QU 1 peut tueir un ~- yen le plus pratique aeœ,t d'imposer à 
pen.t tout en éparigna.nt les rpetits du rire de cirrconstance, de reculer un tout 
reptile. netit peu, j'ai deux foia de suite ch,anaé tous les diébi.ts une pan.carte dieant oue 

Si d 1 · • d _, ~- I cla glace cet à 100 !!><li'&». 
même le bonheur toinbait du ciel ~ P ace, malS PTCS9e f" !P!Us c-n P us 

OOUs forme de pluie, le saule p"'1r;eur comme d·ano un éoau. et plutôt Que d• é- Le cuuclle1·c lie ha1·acuub111ctl 
a.e donnera.it pae <le flewrs.. touffetr. j'ai estimé que le mieux éta,:t 

1 
La Municipalité a de grands pro~ets 

Ev~e la hié(luentation d'tm homme de m'en a.l1er et c'est ce que ie fais. 'en ce qw. a tra.it au cimetière de K&T&'" 
l&Ds caractè?>e. • ,. • 1 ca Ahmed, entre Usküdar et Kadikoy. 

La canne ;. .ucre, qui a été <ultiv-ée A bon:! des batea'llx, il Y a. de• affi- Dès la récepb.On de son budget de 
da.ru un ~e. ne donll'C pas du ches lnd'Îquant le nombre dN vovageun 1936, qw est toujow-s au ministère de 
suae 1 > qu'ils peuvent prendre à leur hoird . l'intérieur, auquel il a été envoyé pOUIX' 

1:e trta.nd VJz,ir ae prosterna, néan­
moins. d-ev.nt le .ouvorain. et lui dit : 

L'essai d'un &el'l'Vi.ce de nuit que l'on 
avait e.nhCIPI'js ayant été concluant, la 
Municipalité et la Société des Tramway• 
onit décidé de continuer ju.squ' en au tom 
ne à proJoneerr les services eUll" certai· 
ne& lignes jusqu'à 1 heure du. matin. 

L'ENSEIGNEMENT 
Le voynoe ile M. :\lulcbc 

Le recteur de !'Univerisité communi­
que au au.iet de l'anivée de M. Ma.khe 
Que I' émJnent uni.vCT1Sitaire suisse n'est 
Pas venu en nnbre vJlle à 1a. suite d'une 
in.vitati.nn quellconque ; il v~e à ti­
l're PUrement privé avec Mme Maiche 
et leurs en.fants. 11 jpassera ici une di~ 
zaine de jours. JI est tout naturel qu'ïl 
se aoit ln.téress.é: à l'activité de l'Univeir .. 
!lité, à Ira. ré.forme de lia.cauelle il a si 
grandement conty.bué, m.ais il n'y a pas 
l:e~ de parler à ce 'PJ'OJ>oe de ra'Pport 
ou autrea. 

Le Prof. Maiche, lui-même, dans ses 
déclairatiions à la presse, a confrrtné le 
caractère privé .de son voyage et a te­
nu à rend.l'e hommage en même tC'lTli'P& 
aux Progrès réalisés par notre Université. 

- L' oeuvre réa.li!tée en deux ans, a .. 
t-il dit, est réeUement surprenante. Les 
sacrifices matériels et moraux consen­
tis par le gouverrnement ont porté tOUI 

les -fruits que l'an 1pouvait en attendre.> 
Une ••xcu1·slo11 1lc!» élèves tle lu 
Faculté ll'uu1·lculL11rc !l'Auka1•a 

Trente étudiante de la Facll'lté d'A­
griculture d'Ank•ra, qui ont entreip.rd 
un Voy.age d'in9truction en Thrace, OJ(t 

été hie-r de .panage en notre vil•e. Cll'1 

route Pour T dtirde.lf. 
Prolesseu1·s tnrcs on Allcmauue 

Nous avions annoncé qu'une soixan­
taine de ,professeurs tun:!I .avaient été 
invités à faire un.e tournée d'étude on 
Allema4{ne. Ils on-t quitté hier notre 
port, vja Co.natantz;a.. Ils rr~.ntireron-t dane 
un mois par VJenne et Budapest. 

1 es t ; uiversltalr••s éoyptlens 
à Istanbul 

De même que ! .. Eyyubî fuTent ]el! !Toi• fojs ,de suite, de 129 3 à 1 294. de 
héntiers de l'Etat fondé par Nuredd.n, 1299 à 1309 et de 1310 à 1341) 
de même l'Etat des Metmlûk fut celui F ond.é sur les bor.ds orientaux de !• 
de l'Etat des f,yy.,bî. Méd.t<rranée. l'em'Pire dee Memlûk a· 

L'Etat de Nureddi.n n'était autre cho- vc1.1t à. tenir tête aiu~ assauts du monde 
se qu' l!ne branche du grand. empire Sel chrétif"n. 
djo.ucide, aW11Bi resba·t-il fidèle aux tra- D'autre part, 
ditions aeldjouic.ides poUT ce Qui est de l'aide d'armées 
l' orga.onüsatjon aidministrative et militai- :a. Syrie et se 
re. ~ur J ·Egypte. 

les lJ.h.anJi avaient, A 
fort puiS9antee. envahi 
priu>a,raient à marohef 

L'Etat des Eyyubî, qui n'était à 90n Mais les tToupu tuniues commandée' 
tour qu'une continuati-0111 du erend Etat par Ecybars infligèrent aux Llhanli unt 
ru-te. apliqua également lœ mêmes cuisante défalte à Aynica\ut et réocc.u· 
PTincipeo fondamentaux, de 90Tle quÏ.I pèrent. la Syrie ( 1260). PoTté sur Je 
lmplanta en .Egypte les t:rraditJ.ons d'Etat trône IPa.T la, vietoir-e qu

0

Jl venajt ,d.e 
des T urca, posant ainsi cLa.ne ce pays les remporter, Beybars entreprit de liquide! 
bas~a d'une orgian.isation totalement dif- i.v.-a.lement les E.ta.ts latins, et a'em;pa1a. 
férente de c..Ue des Fatimites. Les ru..- l'une après l'autre des villes de Jaffa. 
tor.iens et tous les écrivains en général d'Antioche et de Haiffa. Une .armée de 
contC"ITTPOraina de Salahaddi.n considérè- 5 0 m.ili.e hommes envoyée pat 
-rent comme un E.tat exciu-sivem.~nt turc des Ilhanli, s'unit à une a.rmée de 
J' emp.re des Eyyubî, à la cour desquels ITeale mille hommes des Etabl latin• 
on ne pa;rlait QUe le turc et dont !'année POUir tenter de s'emparer à n.ouve&ll 
était c.om.posée en majorité d'OSl\lz. Si i:le la Syrie ; mais les arm~s alliées fu" 
les gc.erres entre 1-es membres de 1a rent anéanties aux envgons de Horn-'· 
dyna•lie des Eyyubi et les carnpagnes pay le sultan Kala.vun ( 1281), qui, qua· 
soùter..ues contre les Croisées n'ava.Lent tre ans p]ua tard, .s'ernpama de Tripol' 
pas fait un si grand nœnbre de victi- de: Syrie. 
m~ parmi les TuflCI, .cet empire eût pu Swi 5'llOC'.e&11em, Melik.ülesref, en pre· 
Tepoet:r en Egypte et en Syrie SUT des .na.nt Saint - Jean - d'Acre, pnit la 
:nasses turques coft\P8Cte&. c'est à dire dernière citadeJJe Latine en Syrie- et 
aur un élément national de base extrê· ,Jétruis.it dans cette régi,orn 1.-ee Testef 
m<ment solide_ des Ci oisées. Mals les llhanli ne ~·· 

Le ayatèm.e des fiefs militair~ nonçél.ient pu à leur volonté d'~nvahif 
en vigueur dant r empire ael:djoucide fut la Syrie. .et ils y em.voyèrent une noU'" 
~alement appllqué en Egypte par velle armée qui, au début, remporta cer· 
les Eyyubî, de même qu'ils Jntrod.uW- tains succès, mais fut finalement anéa.n"' 
rent l'organisation d'unités militaires à tie- par la victoire .d.éciAve des Meml~ 
l'aide des mounlûk twco, ce qui per- à Me:rcüsoictr ( 1303). Ceux-ci satte" 
~ aux Eyyubî de diapoeer constam- Quèren.t par la slÙte .a.u 1petit royauJîle 
ment de forces ·mJlitaires puÎes3.mment arménien uéé sous les auspite-J de• 
oraanisée:s. Croisés. et nùrent fin à son existence· 

L 'Et.al dee Eyyubj a inaugtn'é en E- Leura attaques <SC portèrent aussi §l1f 

gypte tt en Syrie une ère de civilia- C'hYfJ)re. 
tion qu'on peu,t -peler Ere Turque. 

L' c.sprit turc est très ma.nif este dans 
toutes les oeuvres arclùteeturaJ.ce. et artis 
hquea de cette époque. Les eouver&iru; 

(La fin à demain) 

Trop facile!. .. 
Eyyubi témoignèrent .!'une KT•nde et Les Fran.çals, par exemple, n•emprun· 
féconde activjté civ.iliaat'rice, firent cTeu tent pas aux Anglais sans en demandef 
ser des ca-naux, construire des barr~es l'autorisation, pour les tradutre ou leS 
et permirent de la $00'!e à l'agriculture reproduire, les livres, photos, caricatu· 
de se développer conoidére.blement en E res et notes de musique qut leur plalsetil· 
gypte. Ils ont soin de prendre l'autorisation dt 

Ils encou.ra4(èrent '1'in.cluslrie, fonodè- leurs auteurs ou de leurs éditeurs. 
renl partout des éccA!es. de. medre- Chez 11ous, pareille difficulté 11'e;i;iS11 

se, des bibliothèques, des car.>.vansé· pas. Nous traduisons les livres, ni)IJS 
.rails. prenons telles quelles les cartcaturt!S· 

Petrudant les Groisad.e.s. les EuT<>- leurs légendes avec leurs signatures, sa,.S 
péen:s eu .. e-nt r occa.sion de faire de nom- nous préoccupe des pa11s où elles 0111 

breux emprunts à la civilisation turQue été publiées et éditées. 
de ]'ère des Eyyubi. Je ne partage pas cet avis, non pas a• 

Ceile-ci, du p.oint .de vue de !'histoi- pol11t de vue du droit de propriété, mai! 
re de la civilisation, n".est autre choee parce que avec cette façon àe procéd~ 
qu'un hrH1Lant iprolongement de 1' ère sel· nous réduf.sons la production locale e 
dioucide. originale, et nous ouvrona la porte atJS 

Les 90u.vcr.ains Eyyub î lormaient à abus. 
l'aide de jeune• gerui Oguz et K:ii>çak Il est juste, par contre, de tradttifC• 
des corps cLe troupes et 'J)art~cuLèrement 'ans rien demander, les oeuvres scientl"' 
des régiments de gariclc. Ceux panni ces fiques. C'est là un besotn. Mais quand 
sotdats Que Jeurs aptitudes et leuT cou- nous étendons ce procédé aux ouvraoe~ 
r~e élevaient peu à peu au-dessus de relevant de l'art, noua n•apprenoni ne"' 
leur r~ occupaient uoUtvent les plus tout au contraire, nou..t nous faisons dll 
haute• fonctions de l'Etat ou de l'a.r- tort. 
mée, acquérant ainsi une influ~ce et La plus grande partie de nos journa."1 
une foTtune considérables. Cette in-. contiennent des traducttom de ro111-a~ 
fluence des soldats turcs devint extra01T~ de contes ou des reproductions de clich 
.:linaire aous les ,damier• sc.uvera.ina et de caricatures, 

t.yyùbi d'~te, de sorte qu'ils fuyent Certes, cela facilite le travail · mais cl 
c-:>nsidérés CQllUl'le les véril.dble!! maîtres n'e3t paa ainii que nous for~rons ôtS 
du pays. romancters, de.s dessinateurs et des ~" 

AinB'i. un chef tul"C du nom ricaturtstes. t 
d'Aybey, qui jouait déjà au temps de Pour ma part, ce qui, sous ce ravP"'j 
Meligüsalih un Tôle priwon.ldérant, a- était utUe pour la Turquie dans le pal' 
vait mis ftn au règne des Eyyubî et fon- l lut est devenu maintenant nuisible. s 
dé r empiTe des Memlûk en ;>renant i En reccmnaissant dans les ouvrag~ 
lui-même le titire .de aultan. d'art les droits réservés de traducttor> , 

Le.. sultans Memlûk, qui avaient à de reproduction, non seulement nous a~ 
nouveau O"éa.lisé après les Eyyuhî, !'uni- rons mis fin à la traduction d'ouvrod ,.i 
té politique de la Syrie et de l'Egypte, quelconque&, mals encore, nous aur0,ps 
étaient dési.gn-és var iles chefs Memlûk, aidé à la création, chez nous, de vr 
de sorte qu'il était extrêmement T'a.Te arti&tes. 

-. Tout ~e que Votre Majut~ vient 
de dlre cet l ~x.acte vérité. Mais cc pau­
we ..,,Jant n eot Pas an âsre de diocer­
ner j,e bien du maL 

Il faut, dan(! les théâtres et les ciné-' ap,probato1on, on fpa9Sera. à leur réali•­
mat. désigner aussi le no-mbre de, ~ec-

1 
tio.n. On enrvisqe n.ota.mment d'en f.ai,­

tatC'IJ'rt Qui peuvent y cntret et, au be- re un g'J'and. :'P8JC quli. aeirv"'6 de lieu de 
so:n . infll~er des amendr:.; aux contre- .promenade à Ja p01)ulation dea envi ~ 
venants. Inutile de prétcdre- que l'on ne rons. 
P!1.lt as.àm.iB.er un théê.lt'e à un batean.1 11 y a lieu de IJ'edouter cependant qu' 
SOUS Ce 'l'apport. June transformation aua radicale !le por 

Confonnésrnent au tprogramme anêté 
Les unlver.sita.ffes éigyrptien.s ont déposé 
hiecr matin une couronne au pied du mo­
noonent de la. Républi.que et a pris 'P""t 
a.u tihé qui a. été ael'l'Vi à l'UnivCTsibé 
en leuT honneur. 

qu'un fia héritât ,du tTÔne de $On père. Oorlum SE.Llfd. 
S'il étaü resté ·J>anni ces b•igands 

nul doute quïl fut O..V~ 111emb1able A 
eux. 

Je VOWI supplie cl., lui é:pa.:~· 
la v~e. étant pC:'J'SU.a,d-ê Que s'il e8 t éle­
vé dans un bon milieu, cet enfant 
Pour.ra deveniir un honn.êt~ homme. > 

Le 80U'Verain n·inei 9 ta pas davanta­
fi(e et déféra au ,désir du ~and vizir 
en lui recommandant une foia encore' 
de mléditer et de ne 1pas oublier 1 es pa ~ 
ro1lce ouOvantes dites par Zal, à 1t0n 

fL. Ruatein , 
c Quelle que 90it la fa.bl- d'un 

ennemi, il ne faut .pa& la aoU9'"'estimer. 
On a vu. d.. -.i.x qui jailli~ent à Pei· 
ne de leur aour-c.,, mais qtri, au CO<Jra d~ 
leur pa.rooura. OQt oo99i et entraîni e.. 
vec elles deo ch.am"'""' cha'f'llés ! > 

Le ~ -yjzir Prit .. enfant chez lw, 
lui désûfna de.- PT<>i-eu,. et fit tout 
son POM,ble pouT lui dahner J' éducation 
d'un prince. 

Un ÎOllT, ficlr de "°" ~e. le ir· 
vizir annonça au su'ten Qu. '90rl. proté­
gé était devenu un jeuine homme ins· 
troit et bien élevé. 

Le ltO\IVf>Tain ,..,wit et se «>nt..,œ de 

O.n. peut auesi bien se noyer en meT te atteinte au cl1anme si carw:t-éristique 
qu'être étouffé dans: un théâtre 1 'des lieux. Avec ses c.Yt>rès et &U9SJ a"ec 

(Du cCumhuriyeh l ! ses tombes, Ka=ca·Ahmed constitue 
_________ M_._T_ ... _h_an __ T_AN __ ._ lune pa<tie intégrante du paysage d'Is-

düe l •whu.I. On le .•.ai! _.d .. aille~•· pa'l'mi les 
- Un loup est toujours un loup 1 > / d1,ri,.g~ants de .1 échlite et .c ~t pourQ~ 
Qu.ekrues années pa'SSèrent ain!Î. Ce certaines parties de la gi.ga.ntesque nep 

même jeune. homm.e, s'étant dévové.il : cropole seront .ce>nservées en l'état. • Le 
fit 1ca. con:1lla.l5SanOC des v~-s du t tout .se rédwt, en l' OOCU1111'ence, comme 
quairtiera et fcmm.a avec eux une band~/ en -toutes choses, en une question de 

Une nuit,. il ·tiua son ;protclc:teUll"~ 'd.c 1 mesure, de proportion$. 
a-rand viziT, et )es filles de celui-ci. puis I.e Jllllll Il(• S('l"ll IJllS 011 \'Crl 
il PTit le chemin de la monba~ne 1 1 dura nt qunlrt' jours 

Le !'lut]t.an, mis au courant des faits, se 
corntenta d-e. clrre : 

c f'e:ut-on fabriquer une bonne épée 
'avec du mau.va-is acier ~ > 

••• 
Pour ce qui ....t de Murat pacha, ow-­

n<>mmé Kuvll'Cll (le pouioatier) à œu,·" 
c!,: ceux qu'ils faisajent forer ?OUT Y je• 
;er &e-s. PTisoninien, ll 1molll:\11t à l'âsce de 

L'un des poato.ns de la 'Partie centra­
le du pont de Karakôy, - la 'PBrtie mo 
bile - d~vant êtTe re'mplaoé, le pont 
ne seira pas ouvert à partiT' de lundi ma· 
tin ju9Qu'à ven.lredl. SeuJe ... lea petites 
embarcations rpourront pass~. Les ba· 
teaux: se trouvant en Come-ld'Or pour 
y subi< de.i Tép~rationa, ou devant Y 
rentrer, devront prendre 1f:1.ll.s mCSU!"e• 

0 .a.na, après M'"OÎT commis toutes sor-
tes de cruautés, en 

Il fut entertré au c türbe > du c me­
drese > Qui 'Parte eon nom - F. S. 

conséauence. 
Pour assurer l'nsslcluité du 

personnel muulclpal 
(Açiko&) La Mu.niciJJt&lité d'lota.nhul a décidé 

Comme tout chef ·de famille ~t certain (De l'cAk,am») 

""""""""""""'"""""'=~="'""""'~""""~="'""""'""""'""""""~ 

Les cours de physique 
cl de chimie 

Une comm•on composée de pro .. 
f...,u.rs de différents .h>cées a été cons­
tituée .au miniatère de ]' lnsm.ctian Pu­
bl~ue, :vcc mission d' eJCSa.m.iner les mo­
dific.atiome à in.lTod·u.ire cl.ans lenseigne­
ment de la physique et de la. chimie, 
dans les lycé.ea et éc.olu moyennes, die 
fa.çcm à ce qu':ila aoitmt en harmonie 
avec 1e nouveaq pros;rram.me d.e.a étu.des. 

LES CONGRES 

• Vacances et repos• 
A I' ,,..,,.&oin. du congyès mondiail 

J>OIUT lee «Via.cane• et le Iepoa->, qui se 
tiendaa è. H~. le cFront du 1'rv.­
vail allemand. e. invité éx mmnbTes dJe " 
la colonie alleanamde de notre ville à 
assistC'I" aux réunions du congrès et à 
wsitdr ies o~isatian.o du cF ront> è. 
l:M,vens toute I' AU-ne. Les diéléllués 
<>nt quitté notTe 1J>Ollt hier à 2 heuTes, 
paT bateau, via Co111Stiantza. Oé)eùner à ;\lontreux. ~ M. le Dr. Aras a IP- sourire aux 
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CONTE DU BEYOGLU 

~hagrins 
intimes 

Par Robert Dieudonné. 

, villon inconfortable qu' etle avait tTans­
formé en nunery et OÙ eil'l.e COUC'ha).t 
pou-r que les. cris des pe~ n 
blassent pas lee clients . 

- C'est firu 1 C' o•t fini 1 dit-elle du· 
rement à son mari. je n'en 
piius 1 

Il .mit à rire et r embrassa. 
Elle 1e r~oussa sans <lu'ii ee 

cru'eHe l'ex;dcrait. 
Le iaur même de son mariage, N1- A 'l'automne, Mlle Lheinbier 

co]e regretta de s'être mariée. Comme ma•r:"ier ea nièce à J'ho.5'tell'.'%ie. 
elle venait de chanter au dessert une EJlle parla, de Nicole qui avait ét,é sra. 
~tt.te romance avec une voix haiche tJle-illeure élève. 
et un ~oût ~z sûr. son cous.:in Her- Elle dit : 
vé. qui interpTéta.i.t que]quefois de pe- - E.n voilà une QlJÎ aurait 
tits rôles de ténor. au Tria.non-Lyrique, carrière. si e1le av·ajt voulu 1 
la prit à part et lui dit, "'"°" d'ailleurs Plis, qu.md vint l'heur• des cha.n­
attachcr trop dï.mportance à ce Qu'il e.ons. elle aP b. cherchCT dle-m~me 
dasa.it : t.il m.li~ de ses petiots. 

- Avec ta voix et ton ch.c, tu au~ - D~s ~e tertl'P'3 que je n'ai pais 
tais dû faire du théâtre plutôt Que de '3nté 1 dit Nicole en se ddfendent. 
te marier avec ton Goren&t. Mais e' Je était ravie ... 

Le Corenflot était l'hôtelier de ce Ot;r,im:I o"' l'eut aipplaud:e wec le 
village de banlieue où vivaient l\jicoile b:in ~·que de toutes les noce~. Mlle 
et •ea parent._ de be>nne• gens d<>nt Lhe·biar dui dit tout bas : 
le père était menuisier et dont la mère - Evidemment, ma chérie. c~ n 
avait élevé sa fille a.vec de touchaint& i:rlu ça ! ... Chanber, c'e:!t un me-tter ... 
ecr~pules ; elle lui avait iilPPT.is à faire Votre fonds de co,mmerte, vos enfants. 
tout ce Qu'elle sa.vait elle-môme, CO'O• l c:i vaut peut-être m:,eiux... mais avoiir 
cernant la coûture, la cuisine et les "'l Of< u u . .,,e vo;x comme la vôtre 1 ••• Un 
aoins du ménage, et quand Gilbert Cha- 1 c:i1 don 1. •• 
lopin. Qui avaa.t 40 ans. demanda la 1 On s'est dl"'mandé, Quand on a 1-e­
mam de la .petite, qui en avait tout ouvé dians 1' éba'n~ des Boq.1ir~P.anx le 
juete vjngt, Je père et la mère Gran- corpe d• ~icole Chalopin, commen~ 
dier, tJ>Crll\JalClés que Nicole ne hou- e:le s·va·t pu y tomber •.. 
verart pas un aussi beau parti, av-nient .,._. _____ _ 

pa...é l=r fille dans ses brM. l .a situation de1neure ten­
due en Espagne 

--o--
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Aujourd'hui en 

en 
MATINEE 
SOIREE à 

à 
22 

17 heures 30 
h. 

et 

Ln GHA.NUE RE\'UE de la tt·o1111e com11osé,. de 35 étoiles 
du PARA'.\IOUNT el !lu GA l'~IONT-P.'\LACE tle Paris, 
du COLISEUl\I !le Lomlrcs d ile la SCALA de Berlin 

TAMA~A BECK 
400 COSTl''.\IES, 

PRIX : 85, 50 et 35· Ptrs. 
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CllAQIJE SOIH A 24 HEURES 

KARAJiIBA-DANCING 

1-IŒYOCW 

fin, à 73034 ]Qis. et 9. 178 liVTea en Exportations 
1935. E,,, même temps qu'elle unpoorte, la 

On voiit dOJVC Que les iml>ort.atloM TurQuÎe eJOPorte auaaï des !romaaes. 
ont diminué eur un rythme régulier. Si l'on compare le. quantités d'ex-

Par contTe, Jes c.hiffrea -".vanta pcir- portation. avec les quantités d'imPor­
mettent de constater que c'est de la tation, on con$tate que les premières 
Bulga-rje Que 1provient ha presque totalité sont supérieu'f'CS aux secondes. 
de 'nos imiP01Ttatioms de fr0images c ka-' Ce fait provient de "Ce que, da.na 'l'lo-
ser > : 1 tre pays, J' élev~c .est devenu 'UllC bran· 

lmp. g~n lmp. do c.he importante de la J>TO<luct>on. 
de Kaser Bulgarie ! Une com,para.ison entre les Qwa.ntitée 

1923 2.486,3 260 3 imp<>rtéea et ~e• q'Uantités CXIPOrtéoo 
1924 374,8 17:3 peut être faite dan• le ta.blea.u sui· 
1925 187,5 22,5jvant : 
1926 38,6 30,3 I lmp. (Kgo.) Exp. (Kg1.) 
1927 185,7 165,611923 2.615902 76.422 
1928 133.8 84.4 1924 440.982 350.073 
1929 142,5 121.211925 277.509 1.014.849 
1930 97 95,111926 151.11 816.660 
1931 25 23,6 1926 295.328 705.162 

. 1932 2,8 - . 1928 223.513 659.922 
T1'l. 43703 11934 6.8 6.8 1929 262.956 552.588 . F 1935 3.6 3.6 1930 145.295 663.628 

\ 1 ie Econo1n1c1ue et inancière1
xe L~"::t-:t~i~~t d; ~~ff::u:1:m:~; :~~~ 2j:~:~ ~~!:~:~ 

-..,..=======,,,,_..,....,..,-=,:;;;,,=====~==========:o- 1 avant l'application des lois de pro· 1933 4.390 131 . 157 

L'an1&lioration <lu 
coton turc 

Le ministère de I' E. N. s'occupe ac­
tivement. de tout oe qui concerne •e co­

too. 
11 vetiie eu'l'tout à. ce que les wix 

80Â!nt ceux des ma1'0hée manidiaux. 
Le ministère de l'Agriculturc. de oon 

côté, s'attache à aimélioTer la Qualité d'U 
coton dont .piiQCiuction chez no'Uls va­
<ie entre 135 et 150.000 balle& chaque 
aoo.ée. 

On a.rmon1ee qu'un g:r.a.nd pays indus-

La réi!ion-d;-K-a,:.-f...,-.-t tC>Utofois toction douanière, en 1930. 1934 17.445 39.018 
un.e Si l'on ex.amine les iII1Portatioo.s du 1935 13.034 75.406 

excepti,on à cet ~arid. A point d~ vue valetJr, cm oonstatera Qu' in.si que l'inc;liquent les .chiffres ci-
Cette r~on. à r éfp<>que où ell• éta.it d en J' egpaic:e de six ans, noUIS aPVo:is veir- essus, no.s C)Qportationa ( ex.OCl?tion faj-

détachée de lia mère-pabri~. entretena;t sé ennueJlement une moyenne d~ 291 te -pour l'année 1923), son•t de deux à 
des- rapports économiques .étroits avec · f · mille ~vrea à l'étran.aCT et cela 1'uaqu'en troi9 ois s~ures à nos Î1nportation• 
la Caucasie, ce qui OCCll.Sionna un cer· ·-19 30. ,par rapport à la quantité. 
ta.in déve-loppement de a'in.duatri~ fro- L L ·.c Pendant Les deux dernière& anne" es. e cnirfrc l"eCord des exp01Ttation• 
ma$tère. é • cet.te moyen<>e est tombée à 11 m'lle a te atteiint en 1925. 

Pour avoir une idée p"flécise de l'état Li'Wes. CeHes-ci sont ensuite restées à peu 
aictuel de notre irtlust.irie fromaczè1e, ll ~ fi tud pres xes pendant les six années sui-
convient d' é ier, avant tout, les con.- Il faut, cepe':!l'lldant, ne 'Pa~ oubliC1' qu'à vantes, mais ,à 1partir de 1932, ~lies o.n1: 
ditions de ftabrication. , côté des tarifs douaniers, notre commcmc.é à baisser sen.si:b1cment. 

o· a.près Une s:taitistique, la fabrication poljtique de CQmmellCoe, fondée SU'r le L . 
d 

es ex:portab.ons des dieux dern..eèrea 
du fT-omarR"e ans notTe rpays e.. atteint. princ~e de 1' .:.....uilibre " - - - le c~- • I .. ,.. -... UoiUlS ...... an•nees comportent es quantités les plwt 
en 19 32, J~s chiffres suivants : morce extérieur, a infilué euq- ]es im. fajb}es des douze dernières atUllées. 

Ce Gilbert Chal<>1>in était anivé de 
PaTlit dix ans aupa.1avant et un petit 
héritage avait ,permis à ce garçon de 
café d'acheter une auberge modeste 
qu'il avait peu à ,pe'U tra.n.sf0<rmée en 
hostellene. 

t<riel a fait des démalJc.h"" au1)rè.i du 
Madrid. 16 A. A - Les al•ntou"9 ge>u1Ve'l'nement IJ>O<>r n<>us ache.ter 55 000 

des Cortès eont gardés par la police. La. bail.les de oot<m chaque année. 
d(.,outation pe.rmanente, qui esl la seule; j ôl 

Kilo~nin1n1as POTtat.'ons de ces dem.e'r-· -~n;es. (V · 1 • - -· , ou a •wte en quatrième page) 
F roma,ge blanc A 1. 23 2 'l04 ~ 
Frc>mage cka<er> 2.120808 ~ ~~!~~~~·~~!,~~~ 
lmitalion de gruyère 65.000 ~ La jeune fille avait a,ccopté cette 

union sans s'illusionner ; elle ne cor­
respondait pas du tout aux rêves qu'el­
le avait pu faire, quand, au cours 
de Mlle T<>urnie.r-Laraoce, à Lo119:ju­
moau, sa faciihté provoquait les prophé­
ties les plus optùni-sites sur son avenü. 

a~mise. enlen.dit M. Martinez Barri<>. ~e contr e SUr nos pro-
Dans -cette fabrication, la part de ~ B A " c 0 D 1 R 0 M A ~ p oé-• d~nt de la Chambre, qui cléc~•ara duits d'exportation 

que la commiission est convoqu~~ pour 
la province de Kars, Qui est l'un de 'n<>S Uf] 
princitp-.aux centres d'industrie fro-

cet après-midi. On pense QUO l'état d'a· sera étendu :~kèrekg;:"t }:.:!:~:~ ede 
1 ~;h-~~ ~ ~ SOCIETE ANONYME AU CAPITAL DE LIT. 200.000.000 ENTIEREMENT VERSÎ ûJ1 

E..lle serait wofessem, elle serait de 
ce1les à qw J' on ;pouvait passer le flam­
b~..,u. 

]J:~.1e s-er pror~é pour un moÎ'J. 
--------o 

L'excursion annuelle 
du 1~. T. O. K. 

Mais Mlle l..herbier, qui àui don-
niait des leçons de chant ]aissait enten· L'excur _on aninuelle d'u cTürkive~ Tu­
dre que la mwuque était sa véritable 11'1ln~ ve Otornobil K1übü> au!a !i,..u le 
v<>eation. Ce qu1 n ·empêcha>! pas Albé· l IU1>di. 20 cour a.nt., On s embaTQUO!'a à 1 0 
rie Varn 1er de hausser les épaules, Al- he\lll'es du ma'btn a bo11d cki bateau No. 
béric Vamjer. vieux paysagiste et pro- 172. du éSlrketi 1--layriye>. Ceu?' qui dé­
fesseur de dessin dont Ni.c.ole était l'é· 1 ~ .eriaient ,P'?"end_r.e part à J exr.u~ion 
lève préférée, car elle semblait avoil' 

1 
pourrront s'ln91C'T;Te au looa.1 du T. T. O. 

tous les dons. . K., jusqu'à ~edi, à 1 heure, ou !un· 
Nicole se contenta de répon;clre à son 

1 
di matin, à l'appaTeillage du bratteau. 

couJ.in : ! Il y au.ra déieun.er au BoeJ>hore et, 
- Du t:héât<re ? C'est fa<:ile à dire!· dans l'aP'l'è•-mXli, exoursion aux lies. 

• 
Ce n' eat paa ici. que r O'll serait venu me 

1 

---~,.....·-=""'""'""'""'""'""'""'"""-..... ~· I 
cherchCT, 1 Banca commerclnle ltnllnna 

Se>us la présidence de M. Mebmed 
Ali, représentant du Türkofis, une réu­
nion a été t!ell'Ue à lzmi.r. 

li a été décidé d'élaborer un rèl(le· 
ment pour assurer i' e.xrportation de n.oe 
produits sans qu'on puisse fTauder. 

Il y en ., un déjà pour les oeufs et 
les n<>.l&ettes ; il en sera donc de même 
pour les figues, }os IJ'a.isins, le ~~- la 
la.ine qui ser0<nt contrôlés avant d être 
elQPédiés pair des conmBs.sions 9Péciales 
Q\IÏ .apposeront leurs ~et.s. • 

Le miu>otèire de J'E. N. gé"é11aliseTOJ 
la mesure apyès que ladit~ cOfllmis ion 
lui aul'lll &0uan:is son ;p11ojet relatif à ce 
contrô}e . 

Les cours du blé 
Vu l'e.ppr<>ehe de la tic<>lte. les prix 

du blé ont une ten.dance à la baisse sur 

240 m;He kgs. de fromal!?• c ka- • ~.. SIEGE SOCIAL ET DIRECTION CENTRALE A ROME ~~ 
et de 30. 500 kgrs. de fr-0ma1>:e blanc. -

La fabr;cat.on dano la T~ion de ANNEE DE FONDATION '-880 
KMs a smvi, k 1930 à 1935. t~ cou•• 

~~:~:.t K11ser Jmil.gruy1·ro fr.blanc fil! Filiales et correspondants dans le monde entier ûJ1 
1930 135 56 19.154 ~ ~ 
:~~~ ~~~ ~~ ~~:n~ ~ FILIALES EN TURQUIE: ~ 
I 933 130 70 20.000 UlJ ISTANBUL Siège principal Sultan Hamam rnJ 
: ~~~ ~~ ~~ 12.000 fil! • Agence de ville ··A,. <Galata> Mahmudiye Caddesi ~ 
Prix ~ ,, Agence de ville "B,, ( Beyoglu /stiklâl Caddesi UlJ 

A Istanbul, centre principail d'ex· ~ 1ZM1 R Ikinci Kor4on. ~ 
portation et dr" COOJ.8Qmmation, les prix 
moyens. ell s;rros. des fromagges < ka-
ser 't et blan•:,. ont été )es suivants pen ~ 'rous ~er\'Îces bancairtH~. 1'ottfl';q les filialb~ de Turquie ont pour ~ 

Ano6es Ka•er RI.me 1 ti 1 · - II falla>t me 1PTévenn, dit Hervé, 
comme a'il n'avait eu Qu\11n nwt à di.re 
pour que ae fuae:ent ouvertes devant lui 
lea ;pe>rtes de tous les théâtres. 

ùpll1l eollèremeol tersé el résem1 
Lit. fM.4.244.393.U5 ile marc.hé d'lst&nbu'l. 

deint ces 11 dernières année,, "*' lt•s o.pérntions de cornpe11sat1on pri,·ée une or!!'ani!"at on siJéoiale eti 

~ 
1,• a ons a,·ec e•. principale' ban'lues 1!e l'élrangtr. Opérations de -~ 

: :~~ ~~ ~~ ohauge-marchanùJSes - ouvertures de crédit financements - t!éJoua-

Direction Centrale MlLAN 
FlllaJes darus toute l'ITALIE, ISTANBUL 

IZMIR, LONDRES 
NEW-YORK 

Création& d l'Etranger 

L'hiver, venaient le dimanche Quel· 
quca chasseurs. man la semaine était 
interrrunabie da.na )a .maison lron srran· 
des pour êtiic bi.en chauffée. Quelque­
fOJs, à r heuTe où montait la nuit. Nico­
]e, qui n· élait pas mariée depuis un 
an, se sentait envahie pa.r une tristesse 

11

. 
accablante, tel était !'avenir qui lui était 
dèo l<>rs ptornis ""°" rémiss1-0n. Elle 
allait avoir un bébé, el'le allait déjà être 
rangée du côté des mères : e1Je aillait 
ajouter aux aoucis de la maÎ!IO!I, celui 
d'éleva: un 11>etit etnfant. 

! Banca Cornmerctala JtaHana tFranceJ 
Pari3, Marseille, Ntce, Jlenton, Car .. ~ 
nes, Monaco, Tolo8a, Beaulieu, Monte­
Carlo, Juan-les-Pina Casablanca, 
(Maroc!. 

Elle COll\paratt eon existence Téel1e à 
oelle qu'dle aurait v<cue, sefon ce qu'el­
le imaginait, ai elle avait eu ie colll"6tte 
de s'évader du cercle étroit des siens. 

Artisite 1 ... 
E..lle ne voyait que le beau côté de 

cette vie-là .•. 
ale l'CÇut une oa.irte - postale de oon 

couain Hervé : son portrait -.édui::iait 
dan.a le premie'I' rôlie des < Cloches de 
Corneville >. 

c Succès foamidable tou'3 les soiTS, 
da.no touteo 1 .. v.illes. Je penee à toi. 
Hervé. > 

Il N1.v1vait des TegTcts qu'elle ne pou· 

v&Jt oonfier à rperaonne et encore moins 
à aon man&, à qui .eille n' aviait rien à 
,_re>c.her, qui l'aimait chaque jour da· 
vantage et dont die se détachait mal­
~ elle. cœnrn.e ai elle avait vo u le 
rendre ,.,,_,o.n.oah!e d.e ses d.éint.lusie>na. 

LA """-nce d'une petite fille ne la 
dêtouma pas ~ aon .idée fixe. 

Pa•foia même, ..Jle avait I' imlprce­
ai<>n oini tre que Mar<:dle la 9êoi>arait 
de tout c.e Qu'eDe aunait encore pu es­
pé;-er, .ans elle. 

Quand elle .., <regardait dans son 
miroir, elle jugeait qu'en deux ans elle 
a.vait affreuseanent vieilli, mais conune 
elle le dit à aon mari, cd.ui~i juTa 
qu'elle était plus belle Que ja.maia. e.t 
que • eBc était la.sse, elle n'avait qu'à 
ac repoSC<r, qu'il ne voul.Nt ~pa.s qu'elle 
oe tuât a.u travail. 

- D'.ulleurs. tu me plais à moi l 
Elle n'osa .P<l$ lui ~époodtre Que le 

llrava.ill était encore ce qu" elle avaiit 
trou"Vé œ mieux pour vainic:re son ca­
fa.rd. 

El1e eut un autre enfant, Ge<>rges, 
puis. l'année suivante, une petite fille 
encore qu'elle a;ppela. Monique. 

Au baii>tême, Chale>pm déclara en 
riant : 

Banca Commerciale ltaliana e Bulgara 
Sofia, Burgas, Plovdy, Varna. 

Banca Commerciale Jtaliana e Greca 

Athènes, Cavalla, Le Pirée, Salonique, 
Banca Commerciale Jtaliana e Rumana, 

Bucarest, Arad, Braïla, Brosov. Cam· 
tant;:a, Cluj, Galat• Temiscara, Si· 
blu. 

Banca Commerciala Jtalfana per l'Egit-

1 

to, Alexandrie, Le Cafre, nemanour, 
Mansourah, etc. 

. Banca Commerctale Ilallana TrU3t C11 
New-York. 

· Banca Commerciale Jtalfana Trust C11 
Boston. 

Banca Commerciale Italtana TrU3t C11 
Phlladelphia. 

A/filiation• à !'Etranger 
Banca d•lla Svizzera l!altana: Lugano 

1 Bellinwna, Chiasso, Locarno, Men­
! drllio. 
Danque Françalle et Italienne pour 

l'Amérique du Sud. 
re11 France} Parti. 
t•n Argentln.eJ B1<eno•-A11re1, Bo­
•ano de Santa-FI!. 
tau BrésllJ Sao-Paolo, Bio-de-Ja­
neiro, Santos, Bahia Cutlr111>a, 
Porto Alegre, Bio Grande, Recife 
r Per11ambucoJ. 
(au Chili! Santiago, Valparallo, 
fen Colombie) Bogota, Baran­
qttUla. 
ren Uruguay) Montevideo. 

Banca Ungaro-Italiana, Budapeat, Hat-
1 

van, Miskole, Mako, Kormed, Oroa-' 
ha2a, Szeged, etc. 

Banco Italiano (en Equateur) Ga11(JlluU,, 
Manta. 

Ba11co Italiano rau Pérou) Lima, Are­
quipa, Callao, Cuzca, Trujillo, Toa­
na. Molliendo, Chicla110, Ica, Piura, 
Puno, Chincha .llta. 

' Hrvatska Banka D. D. Zagreb, SOU3•ak. 
Società 1tallana dl Credtta ; Milan, 

Vienne. 
Siège d'Iatanbul, 
lazzo KarakoY. 
44841-2-3-4-5. 

Rue Voyvod&, Pa· 
Télé-phQne, PWa 

- NoUt!I ne nous arrêterons <1U' à ta 
1 

douzaine 1 
Nicole le haï....O.t. ' Agence d'Ist.anbul, AllalemclylUl Ham.. 
Elle n·a-it plus le t~a de •oc· Dlrœtlon: Té-1. 22900. - Opé-r&tlan.s gén.: 

les 

1 

22915. - Portefeuille ooownent 22903. 
cu,p er d e la rnai.oc>n : en.fan ts 1 u i <Pl' e • 

1 
· t ~-• t _ Po.s.itlon: 22911. - CbaDge et Port. : 

n&en ""~ eon e ... _. 
Elk viva1t '"' milieu des h1borons 1 

22912
· ,_ tikl ""'"'" 247 AU 

et dce lan""5. Ag<>nce doe p.,,.,,, l& Ill ..-.... • 

Ils sont les survants 
Yumuoak : 6, 75-7 
Kiziit : 6·6, 5 
Sert : 5.5·6 

mia.inti<.!nnent, soit : 
Usak sert: 6,75-7 
Y erh vumuoak : 6 
Ye'Tl!i -t : 6,375 
Dan.. la r~<>n de Sa.msu'1, il n'y a P'IS 

de changement, ccm._parativernent à .La. 
semaine dernière. 

Ail1eu-rs, les prix sont : 
A Adana, Y'Cll'li : 3.25-4,55 
A Samsun, yarli : 4,173-4,183 
A Kars, ibeyaz : 4,5-5 
A Kars. kinniri : 3,50-4 

Pour développer nos ex­
portations d'articles 

industriels 
Le ministère de l'Econe>mie Natio· 

1 na.Le pnépa.re Un 'PJ'Oiet de loi pour '?fO­

tél(er cerllaiM a~tioles indu..triels des­
trinéa à 1' eXU>011ta.tion.. 

li &agit pour les articles fabriqué>< 
dana le pays, dont les matières tpre­
m1ère.s imPoirbées de ]'étranger sont. sou 
mises aux draiœ. douaniers, de resrituec 
au moment de 1em expocrtm.tion les 
droits ainsi perçus. 

De cette façon. on l>OU'l"ra Tédui~ tes 
prix de vente et faciliteir r éc.ot1lement 
de c.,. articles. 

Les expertises faites 
par les C.C. 

Le m.i.ni.ière de fE. N. avise que :leo 
expe<'lise• faite. par les Chambres de 
Commerce dans les ·endiroits où H n'y a .,... de commissions • OCG\U>ant d~ é· 
changes pe;Tticulie:rs, doivent êtrre soumi­
ses, cep~ant à l.a cœmni si0<t1 la plus 
proche. 

Nos prod1~~xpo1·tallon 

Les fromages de Turquie 
Production. 

L'lindwitrie fromagème de notre pays 
peut être conaidérée comme limitée 6Î 

on .La cOIDlPa'rC au nombTC de no.s bnebû, 
c.hèVTes et vaclies. 

li y " à cela. clifffu.entes taisons. 
O'abC>rd la poduoti<>n laitière, qui 

est à un niveau très Wérieur. 
La eo,mPa,,ai.son entre le rendement 

moytJn de celle de l'Allemal(Tle, par e· 
l<emplc. Je prouve clairement : 

Eu 'J urq. En Allem. 
Litres Litres 

1927 51 85 nements, etc ... - Toules opérations siir litres nationaux el étrangers. 

1928 50 77 ~ 
1929 54 105 ~ 
1930 37 62 L'Agence de Galata dispose d'un service spécial de coffres-forts 
1931 40 72 rh 
:~~~ ~~ ~~ ~~~~~~~~i~~;~~~ 
1934 31 49 
1935 24 52 

L'examen des fluctuiations de pyjx 1 
~cndant oes O'lllZe années indiqu~. à pa:r~ 

1 
br de 19 30, une certaine bai.oc du prix 
d~ fromage blanc et < kaser >. 1 

Pour pouvoir détornnlner à quel point' 
•ttb. ···A· 1 

C~ e a..isse a etc m· uencee par la con- ' 

MOUVEMENT MARITIME 
LLOTD Tl\'IESTJNO 

Galata, Mf'rk••z Jliblim ban, TN. •~870-7-R-9 

0 E P A R T S ionctiure génoé:r~ile e.t paT le}' vaTiatione 11 

de la production, li est necessaire de AI BA NO t' 8 •1 • par ira s11me1tl 1 Juillet à 17 h. pour Snlonique llet.elin Smi·roe Pirée 
connaître les quantités de Eab1ication l' .. trM, Briurtisi, \'eniae et Trieste. ' 

1 
' 

annuelle san'S Quoi, il est impossuhle d'ex . M~:HAKO. par~ira. 1uunedi 18 Juillet à 17 Il. pour Bourgu, Varn11.. Constant-aa, Soulina 
pliquer Jes fluctuations de prix. lialatz, Hraula. Soulut», Conata.ntzu, Varna, et Bourgas. 

Pour pouvoir se faire u!n1C idée 1t>lua l<'l 'NICIA · s . '• p~;t•r~ .._ l\modl, 18 .Juil let à 17 h. pour Hourga9, \"nrna, Coo!ltaotza, Novo-
gén.éTale du prix du fromage, il c:-on- rosu1k, 8atouu1, I réb1zoude, Sarnsouo, Vu.rua, et Bour{{l\9. 
vient de PTocéd:er à l.rne oompara1s01n• ~ 
des 'Prix d'après les varriétés d fro CALDE1\ pe.rllra Mercredi 2'.2 ,Juillet à t7 h. pour Bourga.z, Yarna, Con.ta.nt&• 

es - j ~oulina, Galatz 1 u' Br1\\la. 
ma~:~i 1- pn'x ' 1 ibul 1 AVENTINO partira Jeudi 23 juillet à 17 h. ~our Io i'ir6e, Patras, Naples, lllaraeille 

~ en $1.'TOS, a stan1 • et Gènes 
constatés dam la semaine allant du 2 7, AB"A. Zl • · J dl 28 J 'li mars 19 36 3 li . a. '.' pa~tira ou . ,"1 et à 17 h. pour Cavalla, Salonique,Volo, le Plr6e, Patras 

... • au. . aw. 19 36, et ceux Sanbl 40, Brind1a1, Ancone, \ en11e et Trieate. 
de la meme """1a.J'ne de l'année 1935: 

l9.'i6 IH:i5 I.e paquebo*·poste CELJO par*irtl \ 1entlr<'•tl 24 Juillet à U h, pr~ci11es pour le Pirée, 
t Brindlat, Venlae et Trle•te. Le bateau par*ira Jee quai• de Galata. 

From. kaser (1>:an) 45 45 
From. blanc ·mi-gras) 18 28 IS~~O par*ira Jeudi 30 Juillet à 17 h. puur Bou1gt1.111\'arna, Coo1tantza, OdebW&, Batoum, 

F rom. kaser (sec) IO IO Trebi1,onde, ~a1nsun, Varna et Hourges. 
From. blanc (sec) 9 8 Lo paquebo• posle QUIRIN ALE partira Vendredi a 1 Julllel à 9 b. pr<lcloeo, pour 

Fr<>m. blanc (gyou) 
23 39 

! Pirée, Brtndtal, Venlae et Trteate. I.e bateau partira des qualo Je Galata. 

No. ÎmPortations de fro-•w-., 1 ----

B
. ··- 1 ~ervice contbloé ave11 les luxueux paquebots des Soo.uStés lTALIA et COSlfLICH 
~n que l'étude des Otat:ieb.ques du i 1 J • !-:auf \'ariatioo11: ou retards pour lavque 11 e con1pagn1e ne peut pa11 être tenue respon· 

commerce extérieur permette de cons- ' t1ablu. 
tater que nious pO&Sédons une in.du·. 1 La {;t.•tHpagnle déli'\irO de• l>illete d11ects lH.)ur tou11 •&• porl1 du Nord, Su<"\ et ntrt1 
tr.ie de l' éleva:ge -p.11os:père, JllOUS ne P<>U· 

1 
d'Anu1riqua, pour l'Au1tr11.lia, la Nouvelle Z61aode et l'ExttênH1-0rleut. 

v:ons ericore nous paner d'imJPorter des I a Conipagnie délivre des billets m11;te11 pour le parooun 1nar1time terrestre letanbul· 
ftrOllllages, et 'C!e]a, pollî Jea rai ons sui-: 1 ana et I1tanbul-Londre1 l~Jle ~\41h·re au11i les bil•.,,ta de J•Ae.ro·Espreaao ltahaoa pow 
vantes : 1 Le Plr,e, Athèna1, Brindisi. 

1. - Pendatnt .le5 ~nées quj 1uivi- Pour toue .raa1eig~e1ne11t8 1'adre86er l\. l'Agtuoe Uiint1rale du Lloyd "frlaitino, Mark • 
ter>! la guerre de 11..dependance, la pro I Hlhtlm Han, Galata, 1 él. 4477~ et à ion liureau de 1'6ra, Galata-Ser•y Tél. H870 
ducm.on intér:ieu're était in.fé:rieure à la 

1 

' 

con.sommation, ce qui obligeait à im· 

P"P~• d:.~:m=;::~~·e cce_ imp~- ! F R A T E L L I S P E R C 0 
tabons, ~u1 se ,~oursurv1~en~ 1u9Qu 8\· 

1 
c.es dern1eres anneee. oon utt.a1t en fro­
mages c kaser > ; ma.is ctl]ee ont dim.i­
nu-é (J)ar la suite proportîonnd1ement à 
r augmentation de la fabrication natio­
nale. 

2. - Le. frocrnaigeo dits de lux<> ne 
se ,fo.bri<iuant pas dans le plays on on a 
imPorté de !'étranger. 

3. - Avant 1929, le.. drnito de doua 
ne permettaient encore d'importer du 
fromal{e. 

1 

Quais ile Galata Clnlli Rlbtim llan 95-97 Téléph. 44792 
-

Départs pom· \ 8Jll'lll'S Com1mynit's Dates 
(•uf lm(lffn) 

Anvers, Rotterdam, Amster- « (,"ertl • ( Om.r1ag0Je Royale oh.du 16-23 Juil. Néerlaudai,. de 
dam, et Hambourg. '' Ulyases ,, Navlgatioo k Vap. 1'11. du 3-8 Aot'.lt 

Bourgaz, Varna. Coustantza • Ulysse.• " vers le 17 Juil, 
« Oreste• » .. .. vers le 8 Aot'.lt 

Pirt\e, Alarseille. Liverpool. 
1 [)akar .\lar-u " Nippou. YuMD vers 1.. 19 Juil. La.it de l>rd>is 30-35 200 D'après une statist>Que porl:a'llt sur 

Lait de chèvtie 30-40 548 les années 1932 à 1935, les iml>O'l'ta· 
et Glascow. '• / Jurbau ..llan' 11 KaùhA ver& le Hl Aot'.lt 

• 1Jela9oa Mary. vers le 19 Sept. lait de vache 200-300 2400 tie>n• de l'ann.ée 1923 ont atteint un 

~ . 

Nés à Wl An de dif:fé!MICC. au pnn- 1 Namlk Han, ~l. P. 1046. 
temps, avant f arrivée des allÎents, car 1 Succuraale d'Izmir 1 
Chalopin pen08Ît à tC>Ut, 'les itoesea ab- Location àe cof/re1-fort• d P'ra, Gala· 
llOa'baient mè11e de .OOns constants et 

1 

ta. Iatanbul. 1 

Une autre ...aioom. pour laque11e l'm· e!hiffre TCCOrd (2.616.000 kits. d'une 
dustrie f,-omagère n'a ;pu se dével04>pe•". valeur de Ltqs. 1.429.000), pour der 
<éoi.de dano le fait que dans un 11.Tand 1 cendre, erunrite, graduellement •t •Ôgu· 

nosnbre d.e centreo d'éle'Y'alle, on '1e fa· lièrement, à 440.928 k11,'TS. et >35.682 
brique P"S de fro.mageo destinés aux\liVTes en 1924; à 223.513 kgo. et 
marldhés de conooanmation. 254.766 !i"""8 en 1928 : à 145.295 kg~ 

C. l. T (Compagnia Italiana Turismo) Organisation Mondiale de Voyages. 

Voyages à fo"rfait. - Billets ferroviaires, marium .. s et aériens.- /j() 0
/1 de 

rtduction tur !" (Jhemi116 de fer Italien• 

'adresser à : FRATELLI SPEROO : Quais de Galata, 010il1 Ribtim Hau 95-97 
T61. 24479 

QU.and !ce ~onnaires arrivaient, J' été, SERVICE TRAVELEB'S CHEQUJtS 
celle<.t devait ee réfugier dan• un pa· 

La quantité que r c>n fabiiique d .... et 140.513 livre. ; en 1930 : è. 25 mille 
ces Œ'éiiiona, est ce>naswn.mée IUT place. l kgs. et 16.000 J.ivJ... en. 1932 et en-
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LA PRESSE TURQUE IlE 
rE MATIN \Vie Economiqu~ Financière CHRONIQUE DE L'AIR ' • • ' •• •• 

lJ ! (Suite de la 3èmep88e) Au camp d av1at1on d lnonu 
Quant aux fluctuations des valeurs j 

IJLA BounsE] 
De Lausanne à l\lontreux !que. nous ayona voutd"' être pleinmnent 

maitres des portes e chez nous- .oet 
M. Gezgin consacre à la confé -1 l'une des dernières manifestations d'lme 

rence de Montreux et à son heu - potl.itlque à la.rges vues, de sa force et 
reuse issue un article imagé dont de sa décision. > 
voici un extrait : 

cl' aill(uiile de la conférence qui, de­
puis une semaine, osciol.la1t d ' un pôle à 
rautre. s'est a~rêtée d.éfinitivem~!lt, fi­
xée par l'aimant tuTc. 

Le• Détroits eont à vous, nou.s a-twori 
dit ; vous êtes libres d'y cons.truiTe et 
d'y 1pavoiser à votre gré. A vrai dire, 
per!oC>rme d"entre nous ne ee fut attendu 
à ce qu'on nous dit ceci. Mais l'Etat 
l;iU.Tc, parce qu'il a foi en la justice et 
au drroit. parce Q'U'il sait .que ses justes 
reven.dicati°'n"I ne PoUvaient ne pas tTÎGm 
pher devant Wl tribunal, i eat 
,préaenté au monde. Au dé!:>ut. les 
habitués du tapis vert et des voies tor .. 
tueuses des con.férences n'ont ipas com­
pris ·tout de wite cette vérité éclatante. 
Ils ont pris .ce Qui con.stitua1t notre der­
nier mot rpouT un commencC1mernt ; ils 
ont pr:.S nos dernières lignes pour un 
poste avancé. On a entamé les mer -
c.han.dages. Mais nous n'admettons pas 
de marchandage sur cc qui es.t nôtre. 
9U'I' ce qui nous appartient en pyopre. 
Nous !"avons expliqué de tout notre 
coeur et de toute notre âme. Il n'y 
avait dan.s. notre aHure Tien de théi'.'\bral. 
rien qui fut destiné à impressionner la 
galerie. On l'a comprî•~ on ra cru. on 
s'en est conva1ncu. 

Il y avait des gens en face de nous, 
qui &e eouvenaient de ce que nous avons 
fait à Canakkale, de nos tranch~es en 
terre, nos cbalyemeZ> ( ore d.u lilad. : 
litté1"1alement1 c:qui ne man:ge ipas le 
miel>. C'e.st le nom que l'O'll d01n.nait 
aux g~antesques bombardes -se chair -
geant par la bouche et lançant des bC>U­
lets de pierre qui assuraient juSQu'au 
début du X!Xème siêcle 1a défense des 
Détroit.a). Nous savons, nous, ce que 
~ifïe la force turque. 

Pour bien voir la Turquie ... 
.. Il faut ia voir de loin, affirme 

M. Afuhittin Birgen, dans le "Cum­
huriyet" et " La République" • 

. • Quan,d nous sommes da.n.s le pays. 
il Y a certaines choses indésirables qui 
s'offrent à nos yeux et dont il ne serla.Ît 
Pél8 juste de nier I' exiiltence. Parfois, 
lea convoitises pereon.netlles et les pas­

sions nous empêchent au.ssi de bien voir. 
Pour écha;pper à l'influence Qu'eJles e:x:er 
cent 9Ur nous. il fa.ut pairtir. il faut sor­
ti.r du. milieu daM ICQuel nos yeux rea­
tent fixés à quelques petits défauts. 

Ce scmt ces sentime.mts que j'éprouve 
chaque f019 que, depuis six à .ept ans, 
je m..e ,rends en Euro.pe et, en observant 
de Io.ln m.on ipays, je sens de la joie. 
Nous .autre~ 1·u.rca, noll! ne powvons pas 
bicm von- lia ·r urQUÎe, car, tant que nou.s 
noue y trouvons, nous sommes .po,rtés 
à -remaiquer ses petit~ défaut!!. Il n'en 
C8t cependant pas de même .pour l' étra.n 
ger, lequel obsarve lea choses de loin 
et dans leur ensemble et con8bate qu'il 
Y a, dans un COi.&n du globe, un pays 
qui s'élève con.sta.m.ment. > 

Après avoir cité certains témoi -
unages qu'il a recueillis à ft.lontreux . 
notre confrère termine en ces ter-
mes : 

tSi voue voulez vous rendre compte 
du degré d.e relèvement de notre pays, 

rEurope Centrale con.!ititue le meilleur 
observta.to~re d'où voua pou.vez m.ieux 
vo.ir tout. Ce coup d'oeil est de nature 
à nous )nspfty de grands ~poira pom 
l'avenir et Ullle profonde confiance en 
nou:s""'IJll.êmes. > 

Les livres de classe 

d~ no' exportations de from~es, elles 
aont indiquée& pour les treize deimièrea 
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am.née.!!. dans le tableau suivant : J 
Aonées Ltqs. 1 

1923 42.081 1 

1924 196.720 1 
1925 509. 745 
1926 498 041 ' 
1927 387.436 
1928 335.792 
1929 248.262 
1930 318.334 
1931 257.786 
1932 115.273 
1933 37.410 
1934 12.003 
1935 15.149 
Si 1' Olll compare ce. chiffres a-

vec lce valeunt d'inwortation. on re• 
marque que bien Que les exl>OY'tat;ons 
!>oient supérteo1..1Tes à l'importation quant 
à la. quantit·é ; ~es valeurs d'exportation 
de certaines années sont équi.valentes 1 

aux valeurs d'impO'rtation . ~os spécialîslcs du , ·ol à l'C.H.S.S. 1mrlcnt 

Londres 
New· \~ork 
Paria 
Milan 
Druxelle1 
Atb~nH 

j Gen~ve 
Sofia 
Arnelerdarn 
Prague 
\ïenne 
Madrid 
Berlin 

(C.ours ollicicls) 
CHEQUES 

Ouverture 
:i~oïo 

0 79.91 
12.03 

10. ll.OO 
4.72.93 

84.78.10 
2.44.25 

63.1:2.0ù 
1.17.30 

19.24.66 
4,22. 

5.81.76 
l.IJS IO 

\far!iO\'Îtl 4.28.00 
Budape•t 4.3a.44 
Bucaras\ 108.3~.20 

llolgrade ilf>.~J.20 

Yokobam• ~.7ù.ll8 

Stockholm 3.ü8.fl() 

CIOlure 
6.'JO. 

0.79.66 
12.œ. 

10.0<J.liG 
4.7166 

840696 
~.43.ô4 

63.4C.68 
1.17. 

19.19.87 
4.21.42 
5.80fl8 
1.97 U4 
4.22.84 
4 0"2..,!-!ü 

108.0h.25 
34.00.';8 
2.70.ai 
3.07.i5 

Ce fait pro-yjent de ce que les froma­
gee importés coûtent, en général, plus 

pour 
\'Oilc lie retour fic 
le c11111p d'Inônü llIJ:\' ISIJ:S ( \ 'eules) 

cher que les fromascies exportés - le ln.Onü, 1 7 A A Une grande a.c-1 LA VIE. . . . 
plus s<>ll'Vent du fromage blanc. 1 tivité se remallQue au camp du. v~I à 1 SPORTIVE 

Le problénw fies th'11ôls voile, tout ,particulièrement depuis 1 ar-1 LES OLYMPIADES 
etc c-hnrlJOll JI rivée des instt'UicteuTs q:U ont terminé! 

leur stage de perfecllonnerrnent en La tlélé{Jlltlou lurqn<• 
Le ministère de I'E.conom"ie a d.écidé 1 RuMie ~viéh,..ue Les coHines suT lea- L 't' i. __ • • d d .wi d E d, . . . 1 - · e corn. c O•yu,.,1que turc V>ent e 

e T~1ett' ,e,. a.ç.Otn. ef1n1bve a ques- queJlC9 <.~st installé le .call'lP 80nt su1vo- d.é:e.igntt les athlètes et les dirigeants 
t1on dea depots de charbon, Dans ce lées tous les 1·0 urs par des fPllaneuTs. qw' ~ • t 1 T · .J 
b · · ' d'A 1 · -l"'reisen eront a urrqme aux eux 

ut, une comm1_~on est iar:r.vee , . n- Au cow.s des vo1-s effectués le man:li, olymp.ÎA:lues de Berlin. 
ka.ra en notre Vllle. E.lle a entame 1 exa 14 1·uillet un des aviateurs du cTürk r d thl' _,. d · · , , ') • ue groupe es a etcs comprelllll. 
;n_e~ es "''?ports qu.1 avl.aad1cnt. ~te e. a- 1 Kusu,. est demeuré dJa.n.s les airs du""'1t 10 basket-ballers, 12 lutteun, 11 ee-
D'Ores tour a tour ·par , m1n1stratJon 

1
. tro.i& hetrres et dix minutes sur le planeur c.,.;...... t 4 ., 1 , 

d• ' · d I' 1 d , . ·-ueurs e SipOO"'tlr-s pour es !egates. 
u port au •u1et < emp acement es P. S. 2 Le lendemain 1 aviateur Ve- S 't t tal 37 

LonJre111 
New-York 
Paris 
MilRD 
Hrux0Jle1 
Athènes 

Genè\'8 
8ofln 
A1n'iter·hun 
Prague 
Vit" nue 
Mat.drid 
Borliu d • • A · · .. • 1 d · ' O> • au o , ipe-r90nnes. 

-e:pols. pres avo1T v1s1te a zone e cihi plana cWnq heures 45 minutes dans N t · · · 1_ - 1 
K f. d f d 'fï · · o re rtU)lresentabon a emoarquera !C \ arl'IO\"i~ 
uruç~e. on 1xeT1a e açon e n1h- les ain à une a..ltitud.e de 800 mètres 20 · ·11 · · d B--'· 1 · l' l f d d. ,. , · JUI et et re10.n ra crnn, par a voie Bui1apoai 

ve emp accment ututr · es opots. ·Si à 20 h. 30, heure de la de~.-cente, le t1ounla.ine. Bucarest 
On suppose que la coimmissio'Tl aura temps ne s'e"tai·t obS'.::.urci, l'aviateur Ve- M 5 d" d T 
h ' "ch d d · ureyya, eputé e okat et pré-1 ll•l~rad• 

ac eve sa ta e ans une dizaine c cihi aura.it COlll.rt.inué son vot :.J 1 f', ,__ 0 . n . , . ' d 1 s:.oent de a éiaiération de tennis, !f' trou \' ukohan1u 
~ou~s. . ~ cbé_ JU/ge Of.tl'POTtu;i e . a;s_ser 1 On Be: rappelle que t'aviatriice Mlle vera mo:menitanément à la tête d-e lfl<>lre .Uu<tcuu 
a 1 adm ntstrabon du port J ex.plo1tat·on. Sabiha le j°'ur de }a cér.émon:e effec- dôlégat.!o0n., le gén.éral Ali Hikmet Ayer-1 :"!lockholrn 
des d-êipôts. D'aill-eur!, la nou;velle ~oi 

1 
tuée A lnOnü, rencO'nbra:nt un courant dem d~vant participer au oon~rès de 1 •. 'r 

donne au gouvernement les pouvo1T.s pa.reil aviait fait un vol à la voile duw HarnboUJ1C:. ~l"cidi) o 

Aohat 
6'!4.-
ll-3. 
163.-
lllO.-
80.-
21.(j() 

8!0.-
~.-
~2.-

85.-
22.li() 
14.-
30.-
10.-
22.-
1a.­
.18.-
H!.-
-.-
a1.­
u10.-

Vente 
61l0.-
128.-
161i.-
196.-
H4.-
~3.f>O 

820.-
25.-
84.-
W.-
24.-
w .. 
OO .-
~4.-· 

lH.­
o~. 

34.-
-.-
B:J.-
971.-

nécesSlaiT.es à ".~t effet. . . . 11 rant i5 m"nutes. L -''-'- 1 Il k "'7.·= .. : .. ·:::: C . d e& .autres ....... .1.qi;ea.nts faisant ]e voyage ù.11 -uute .:-.v ~,., 
M. Etem Izzet Bentce aborde, dans e n est .qua cette con .lion, ~. - ! La Ligue Aéronautique étrublira les ont : M. KllI'lNln, seoretaiie général du FONDS PUULICS 

me-t-~n, qui~ _sera poS&.ble de red~•re record's obtenu .. " et à obtenir pair les pl]a- . • I , M F 
l"'Açtk Soz", le problème de l'ensei- 1 d cL h b d com.ite 0 Ym'Plque : · atyeri, J>l'ési- Ucrnl"l'S C(ll l l'S 

e prix e irev1ent u c ar on, et en niNistes à l'avenir et 1.es soumett!'a à la dent de Ja fédéiriation de lutte ; M. Bal-
1 

"' • 

!Ili. 

. . . Nous étKms parvenus à l..au~<rune 
par la Sakarya. C'est notre histoire des 
quinze dernières années qui nous a per­
mis d·atteindre Monheux. > 

Le monde s'est transforn1é 
gne1nent SOU.! l'angle le plus prati- fa.cilite.r la l.vraison aux bateaux QULÎ. se : fédératio.n intetnationale des airs. k h f d r. . d' . MM ' Htu1ku.1i (du porteur) 

t l l'·t fourn sccnt a.et ellem t p· ' a-1 an .. .:. e ·. e equ.ipe e-:rime : · If Bunkewl (norniaale) 
que e le P U.S réa~ e. Il écrit no- . - , u . en a_.u .ir.ce. 1 .. c l'<1'C()l"<l (lu fll(tlHI<~ i)<)ltr Avn1, Suor1, Safa, Semerc1yan. Cenap, I Ht\gi~ de:t tabacs 

ij,IJ() 

tamment .. do1Pt1on de 1 outJLlage mec-a nique pour . . Sad "-, H kk. Abdul! N Il 1 " L 

le Cha~.,m--• et le d,.C...hara--ent cO'Tl- l\VIOllS h'{ICl'S u....,,, a 1, ah asit et umuut •Wdar 
Le "Tan" rappelle que, jadis, L' 

1 
, 'h oeuwl """"'"' ,.,'l;.11.. f P·eUinen. • ' Sotit1té Deroos 

nous admtrtons la largeur de vues c éco e n est pas .précisément à la !•""ibuera également à réduire les prix. Rome, 18. - Un appaireil de tou- . J Slrk.etlhayriye 
porte de l'élève. Un adolescent habi - --------o )Tiame, type cNardi» F. N. 305, avec Un préCH'UX lt'01Jhé1• 'l'ramway1 

de la politique des pays étrangers ; K l · d 1 "' ' " tant urtu ll.$ et QUI oit e.UÎ'VTC uine écow r R . h 1 1 moteur Fiat A.. 705, de 185 H. P .. pi- Ath~nes, 18. - Le r>ropriétaire d'un :-ÎUCl1t1I."' uea Quat.h~ 
aujourd'hui, ce sont les étrangers 1 , . · l h C e t t 0 es Cl d r 

è 
e sec.onaa1re, a e c o..ix entrre le lycée - IC e es f)rO oc . Ioté par Je cap!.l'taine z .. rnpatta, a~ ..... t jouTnal ". rœ a offert un inrécieux casque •. ie111

•
1u ~ er Ali. uo of> tl.11 cu111ptant 

qui noua envient. Apr s avoir ré- Or ...,t' ,........ :... .,... 1 
é t 1

• d' takêiy et 1'éc01le lnêinü, à Kabata~. de Rome pour ~ .. .u..D"er 1e pilote de réserve St.- en bro!"tze corynthi~ du Vlème siè-c.le l l l
8

'
11111 <le ter An. BO o/" à ~Hrine 

sum un ar icle pub ie dans l''Ob- A'-- f d 1 ~ 1 c· t A 1 <»traction aite u dycée de Galata.a-
1 

EninweT, a battu le record de vitesse av. J.-C., découvert près d'O~vm~;e, •meu • 8 an 
server", par le député Sir Edivard d J' ' ~ [) tl T - 1 ray, et e école seccmclai,re des jeunes p · I' 1 · 5 60 co-mme tro-·L .!.- pour le va1'nQueur de L 1 8 0 urque J •6 ( ) uju 
Greeg, à l'occasion du premier cen- Vien"'°· 18. - Le chef .du bur"'1u 1_~urdavi~sd cgcrs P unpostes, a;d:vecl OOO ""~ ... 7 filles, de Kaairnpa~. il n'y a pas d'au- 11-1< p.o s couTsc de Mar.a.thon. l l>eLte '1', urque ,5 (Il) 
tenaire de la natssan-ce de Joseph tre lycée de l'Etiat da,... tout le kaza de de la presse, le ministre Ludw;it, " dé- kil. ~ tr 

1 
!Jllr un fP'lJT'Cou.rs e · Detlo rurque 7,o (Ill) 

Chamberlain, notre confrërt conti- Beyoglu.. Il Y en aura Ur\ ttoisième, si le claré aux TCp.résentants de la 1pTe.!lse é- 1 l.me es°.M 1 éd • . d... ~ ... 1 Ubligations Anatolie (1) (Il) 
nue : ministère tient sa promene, farte il V a ... 1"1 n.oghcd QUC le :écent accordd eustro- 1 le ;:.::~ :.:,ux~a.~:lt une:~:~t::: un ressor tissant hindou 1 Ob11gations Anatolie (Ill) 

cil y a. qud-Que trrente à qtNt.rainbe, cinQ a.ns, de créer un lycée à KMmpa!1-3. a emdn ne comt1ent aUIC'une au-se ee- h . d 282 823 kil , ,. ,. ,.. ,. Tri'Jaor Turo 6 O/e 
V • • e Il · 1 . il 1 5 cre' te. 1 moyenn.e .<>ra.ire e ·. orne " a ete a1·1·ete au ·1·r'aor Turc 2 •/

0 oire mem • aans a er m om, Y a Or. un aarçon qui, suivant i' ex-...... le L l 1 Z d b " • 20 , · d ~ ~ .. ~ L · l' t t d d, . l'res. ta "'n 8/l)patta vient e attre L' 

a an!'I, nous ehons es gens qui nous que nous avon'9 cité, dewBJ·t - 'Ier tous es Jouma 13 es ayan eman e 9l . . h M d h l c.rgani _ _,,, . ' Les ... l'All dh' '-- ce reco:-d en atte,gnlllnt une v1tesse O• an c ou ~otJO .. COTl3KJer...0111S tres petits. autres pays les jours à Orta.kêiy ou à Kaba.ta~. dé- emagne a erera aux 1protoc.0111CS . d 31 O 999 kil , .• S1val'l-J~rzeru1n 
a ••• : t i"'- 1 . t • d R 1 .. t L d . t t i raire moyenne e . ometres Etupruot ,·11t'r1'eur •,'c .. -..en une po ·~ue c airvoyan e, a pemsetla 20 pia trres, au bas mot, de frais e orne, e .m .n1., re u wu~. ou en ' l'h Londres, 18. - Le Foreiiitfl. Office a " 
l~e portée ; ils .pa•rvena1ent à tout, de tram et auta~t pour •• n~·-n'ture. 51. déc!1:i.111ant qu'il ne s'agit ,pas d'u.ne ques- a eure. , . é . d I' Rous de Ri;,préaentatiuu u./o .. - ~-· Le •Hindenbut''J• ener({lqueiment protest a.upres e am- li d 1 ~e à cela. Nous étions. nous, le jouet vous ajoutez les frais de CTayo.ns, de t.;0111. d'a : tualité, ajouta que .}es 'PTOtoco- , bassad-e britannique contre l'arrestation on11 e {epréaentA.t1on a/t 
des événements et nous étiorm écrasé-:o:i cahier:a. l\19Uire des souliers, des habits, !';O:: roma.ns ne cont~ennent aucun pare.- F ran('fort, 18. - Le diri.gcaible cHin- d'\Ul, ressOO""tissant hindou au Mandchou- Hu.nque Centrale de la H. '1

1

• 00.70 

1.75 
9.60 
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OOULS leur poids. C"l:ç,.. V~ obten.ez un total de 70 j?raiph~ ex~lu.ant r adhésion des autres dt'!Jlb\.l'TSt>, de retOUT de .sa croisière en Kouo. La dé.marche britannique est ba ... 
e monde .entier a été le théâtre d'un E~ 1ats. Le Reich allemaind aussi pouna Amérique d·u Nord, a atterri normale - se'e .... le fai't que !- ,..1 __ 0 e- i'oui's . p;..a. tTes par jou:r, .'tQÎt 21 Ltq.s. par ........ ... ....... '"""''"" i .... 

renversement des rôles et des c ~rcons· moia. Et c'est là un n:Umimum. y ad.hé-Ter Cluand 21 le désfrora. m~nt ~ 18 h. à l'aéropoTt de Rhein- ~nt au Mandchou-Kou-0 de l'extTater-

Les Bourses étrangères 
Clôture du J 7 Juillet 

œ.n.c:es que l'imagin.a,tion a peine à con· ... Aio.uitez à .ces débourrs qu'un père ( .'atti'tude Main. Le dirigeable S('rait arrivé déjà à ritori.aLté. . 
cevolr. Au 1lieu d.e l'A111R"leterre Que nous a déjà de La ,peine à aoutenir, celui des - Francfort dans la matiinée &1 un violent 1 

HOl'HSll: fie LONUR!l:S 

imaginions. ·1>:évoyant cent an• à ra- livres de classe. de la Yougoslavie vent au ao1 n'eut fait reculer rauerris- La guerre civile en Chine1 
V'aru:e révolution des .événements, nouiS sage. 

lfi h. 47 (o\Ot. off.) 18 h. (aprè1 o\Ot.) 

New-Yurlt 5.0'<! Sl 0.0!.8l 
A .. . Si \' Etia t et k: rnini•tère de l'ln -voyona une "'ltleterre indkise, réduite Prague, 1 6. - Le < Naro.dni Pe>li· · ,. li truction Publique, util.i:sant leurs impyi-

aux ex:pecnents en 'PO 'ti'Que extérl~u.re. t.ka > éorit que la Y augosh.vie a expri- M f A l' 1 b J 
En revarw:he, nous présentons au merîes ne peuvent pa. a.surer ~ratuite- • d ., . 1 rd • uat l[ra 1 à stan U 

1 ]. · 1 ·1 • • 
1
.. me es syrn'Pacrues pour es acco • ., 

monde depuis dix-.eept ana, l'.attPect ment es 'vrea a tous es e eves, a ins- l\ d dé . d 
d'tme nalJo.n qui ara:rt cc qu'elle veut. tar de I'lnst!ntctiOill qui est gratuite, ils Îus'1"o-a - !llllan .~ r1van; es protoeod- Le m:•nistre de.a Fina.nces, M. Fuat 

devraient tl urer cette aide tout 1 ce roma..ins et s est montree prête à Y o. - Agrali, est anivé ce irn.atin à Istanbul, 
Qui tÎC'I'lt la barre de ses destlnié-es d"uno moine aux lD1mi.U~ pauvres.> au 1 hérer. ve:nant d'Ankara, où il Jff'lra de TCtoll!r 
maln ferme, dirig-ée ve?'s le but choi51i ; lundi 
noua sommes au prem.ier 11ang des na, p J • • 
tions maitreasea de leur avenir. Nouo F 1· b' Touristes américains ar ementaires Japonais 
avcm.s e:r.ininié souo la foT'me d'un pacte 0 le SU 1te 1 ) 1 I' 
nati-0na! t<>UteB \es CODchtions qui 11.0US 1 . en ta ie en ta Je 
sont ncceuaarea -pour vrvre libres et 1 Daœ 'J:n RK:'CCS de fo!ie sou.OOtne-. ie 

1 
Naples. 18. _ Le tran.sa.tlantique 

1 
Rome, 16. - Le Duce a reçu les 

nou.t dévei!qprper : nous somme.a parve- nommé N!lcoü, demeunmit à ~n~. s'est Roma. venant de New-York, est arrivét déléstués japoniais à la conférence in­
nus à les T'éaker clans un délai incr<>- rué sur sa mal.tresse E'llic' avec qu !l vit avec 1.200 touristes. Pa.rnù eux •ont 751 temparlementai.:e de Budapest, qui lui 
yablmnent \:nef. L'u:n dee grands bien- lllla.ritai.CmaI!lt dC1Puls 5 cm et lut 11 porté étudiante• américaines cho'ioies parmi étaient ,Pf'éserité.a rpar l'ambassadeur du 
fait. de ._,paix de Lau-nne ce fut de hU::t co·- dlci pot~•nl. Le fou a été mai- 1 ·1· · · • --"I 1 J ._.. ~ o·- es e cves QU1 ont rehTe le 11i:eiii. eur pro- apon. 
noua avoir donné une politique 1table, trls.é avec difficulté .et envoyé à l'hôp;fa,! fit de !'étude de la lamil'J• italienne et 1 Les délba-ués ont exprimé leur vi'Ve 

Aujourd'hui, enf:n, en présence de la doo aliénés. La b!emée a ~ tro.nsportée ont bénéf.ci.é de bo\JT'5es de voyage de 1 ,,ympathie PC>Ur lïta.lie faoc.iste et la 
u..nsfonnatiom totale du mon.de, le fait a l'hôplte! ; !Ill. vie est en danger. la cDdnte Alighieri>. 1 vi\:wire des armées ibaliennes en A.O, 

FEUILLETON DU BEYOGLU N° 30 

PETITE COMTESSE 
§* EX. 

par 

MAX DU VEUZIT 
«=• - • 

a.voir point reçu. 
1 - Il est en ~rie ) 
l - Je le crois ... la vérité, c'est oue 

Cyapitre XVI 

- Votre belle-mère vous écrit-elle le mot a fr.81ppé mon oreJlle. M,;, iï-
qlJC'lquefois } gtnore ai, véritablemen·t, c'est .par ~à qu'il 

- Elle correspond seulement avec voyag<:. 
Martine. La Yieille dame ré:Aéohit quelques &e-

- C'- inim l{inable 1 condes, puis demanda : 
- Je suprpoae qu·~~e me croit inca- - Est-ce votre nouvelle famille qui 

pa.ble de liTe et d'écrire. décide de vos villéR" tuTe.t ou ête~-vou.'i 
- Et votre ma.ri -, libre d-e choisir IJtinéron-e Qt11 vous plaît? 
- Je vous ai eJOPliQué... fit l'or- - Oh, oui 1 abeohunen.t 1 

phelm.e arveic: tristesse. Je 11u•:S. trop tai- De nouivea.u. un sil~nce tomba. Puis 
de 1 doucement, affectueusement. la ba.r«i-

- Mais enfïn, vous éorit-il ) ne dema,nda à la jeune fille : 
- Oh. la JPCnsée qu'il pût m·écrire - Voulezwvous, petite Myette-, vous 

ne m'est même pa.s venue. joindre à nous ~ Mon .petit-fi), et moi 
- Pourtant. vous- cavez de sea n.ou- avons projeté de flire la Tunisie, cet 

velle. } h.ver. 
- .f'em ai demaooé plusielllrs foi• à - Oh 1 ma.dame, combien ie serais 

Martine. Ellie m'a toujouro& a.Ffirmt' n'en heureuse de ne pas vous quitter. 

- Mais votre wivante a.ccepterait-
elle de veniT avec nous là-bu > ! D euxième partie 

- Je le lui demanderai et si elle ne 
veut pu, je me p1U1Sern:i de oes hons LE JOU RNA L D E M YE1TE 
.;,ins. 1 Cha p itre premier 

- Il vO'lls faudra la remplacer. . , . _ 
- Pas n.écessa.îTement ;pair une eu- Le. gmi.s heureux n ont lpas d hia 

tre fem.m.e. f'ai ,écJrit à mon vieux Léa- toire. d·it un vieux iproverbe français, 
nia.:r'd polir cfu'il me .rejoigne ic.i. je n'a.i dQll.c véritabllement rien à ta· 

- A~s. c'est entendu f vous êtee conter. 
des nôtres 1 8écria Rob<>rt de Mon'ta·' Et cependant, j'éprouve le besoin de 
vell. J jeter M.J.r ce petit cahier quelquee-uns 

- c· ~ entendu. des mille faits journa.l>ers q.ui. remplia-
- Ah 1 que je sW. content 1 ' sent si heureU&ement m.a vie depuis 

~aintenant, n-OU9 voilà camarades pour 1 quelques joun. 
longtemps. Topez-là, motn oompagnon 1 Ce besoin de noter des incid-ente 
de route t 1 preeQ~ insi,gnJfiants me vient peiut-ê· 

JI teindait aa main b.rgement ouverte tre tout slrnlllerr.ent d'une ob91:.t!Te ma: 
pour une poignée de main. nie de rangement, d'ordre, comme s1 

Myette y mit la !Jionn-e en souriant 1 rnon instinct sentait La. nécessité de c.-oor-
- Je BUisi contente aussi Vous tto\Jo'" donner mes pensées et mes actes si nou­

vé u~ carnare.de comme . vous dites. 1 veaux subitement. 
mais moi. j'aj trouvé une fam.ill~... 1 c•est qu'à présent, je ne VIS 1)}uS 

Une larme pCT}a à ses yeux. seule. 
~'un. mo-uvemenf 19Pontiané, la baron .. , J'ai. des, amis, 'J)T~ue une fu.m~11e 1 

ne 1 attira contre elle et la Pf'lCll!la S'llT 90n Mais TeSUinô'ns d abord ma atua -
coeu!r. 

1 
tion. 

- Vous aile> être ma fïJile et Ïe•-. Je réside tC>Ujol>T• à Montreux dans 
père que vous arri~rez à me con..sidé- le même appartement du même pala-

1 
reT Wl peu comme une seconde ma-, ce .. 
man. Et pourtant, que de cha.nigeonents 1 

- Oh 1 ma.dame 1 Ce oera facile: 1 Depuis huit jours, ie partage com-
voua êteo si bonne 1 

1 
plèteq>ent la vie de famille de la ba-

Et lorpheline, si froide, •i im'PO•i- ron.ne de Mantavel. 
ble d'habitude, .noue. ses lm.. autour 1 Le matin, ie vais chez elle pre'ndre 
du cou de la baronne et I' emhra- de ses nouvelles comme j• le f...ais ai­
a.vec chaleur. fectueuaement vis·à-vis d'une 'Parente. 

Canton, 18 A. A. - Le ll(énhal Ju-­
hamou, ex-chef de Kouang-T oung, qui 
passa au service de Nankin, OCCUR>a sans 
rési"tance Shi.oukouan, du Nord de Can 
ton, qui ava•t été préalablement pillée 
à fond PM les bandits. 

Trois colorunes de broupes Rouveme­
mentales venant de F oukien, de Kian-gs.i 
et Houœ.n rpén,étrèrent à Koua~­
T oung. 

Italie et Alle1nagne 
Mila.n. 16. - L'ln•titut ia"<=is-te de 

culture de Milan a décidé d'eccOITTlp\ir, 
cette année aussi son voyage d'études 
qui se f.cra, cette fois, en Allemagne. 

Le dé?airt aura lieu le 2 sep!embre 
de Balzan<> avec arrêts à Münich, Nü­
rerrbO'Tô(, Dreede et Berlin. 

Pnris 70.8tl 75.86 
liorllu 12.451i. 12.4'i. 
Amsterdam 7.37.75 7.a7.7b 
JlruxellH 2U.73.i:> 2\1.73.7~ 

Mil au UlfH l>3 ü:l 
l~enève 1C>.a6.2ô l6.af>.ïf, 
AtHoea b37. li37 . 

HOURS)j; tle P AIUS 
Turc 7 112 1933 171,-
Banque Ottomane 283.-
BùUR St; de NE\ V- \ OHK 
Clôture du 17 Juillet 1936 

I.ondros o.O'i.1:14 o.oa. 
Herlin 4<'.~7 40 311 
Aruater Jarn 68.JH 68.15 
I'ar l1 ll.113. 6.03 
M la'l 7.8U5 i .81là 

(Con1n1uniqué pit.r (I' A AL 

Aux cepa.s, je m&n1fe à sa table as- petite femme 1 
sioe en faoe d'oille et ayant entre nous Ah, oui 1 Evid emment 1 
deux son pebit-fils toujouTs em:pressé •.. Mon front, subitement. s'était Tem-
pou'I" l'U111e et J'autre. bruni . 

Dan-a: le courant de la jomnée je l'ac- U s'en aperç.ut. 
compagne da.na ses sorties à m.oins que - Mon Dïeu, n'apprécierait-il pas le 
je ne partage les jeux et les excur!ions trésor qu'1l possède en vous } 
du iaane homme. ! f' eus un geste vague et ne répond» 

Enfin. Je soi>r, qua.n,d nous ne sortOlls 'pas, mais mes lèv.res eaquiasèrent un 
r>aa, quelle. bcmnes ~irées .inti.mes 

1 
pâle sourire. 

nous pa990nS, tous lee tro1s, daf)s 1apw1 « Ça, c'est ça 1 •. , > murtmlllrai-je, 
parternent de la. vieille dame. me rappela.nt la phrase lapidiaiu: que le 

Ce 0001t lee plus deux mom<"llts de comte d'Ann""" avait jetée eru me vo· 
la journée. ya'flt. 

Chap itre li - Tu ..;., repris-je bravmnent au 
Mon vieux 

joindre. 
Léonard est venu me re- bout d'uin. instant un mari n 'aprpriécie 

Quelle sw-prise en me voyant 1 
li m'a tournée et retournée, n'en cro­

yant pas ses yeux. 
- Vous, petite demoiselle ! vous 1 

oh 1 Myette, e~t-il bien vrai que ie vous 
retrouv.e si jolie et si bien po-rtant -
te } 

Il plemait d'émotion. 
Me."!: cheveux courts j' éte>nnaient a u ­

delà de toute expression. 
- On dfrait une fillette. un anSl(e 

j a.mais be.aucô'U.'P sa femme Q ua.nd i1l fait 
un ma,ri.a.ge d'intérêt ccmnne le nôtre. 

Tonnerre 1 li •vOU'S ren.d malheu • 
reuse 1 s' écria-t-il en crispant les poinfCS· 

- Mais non 1 Le cœnte est tr°" 
couTtoi!" pour ire'lldre une ferrune mal ... 
heureu&e. Nous .nous ente'n.dons trè9 
bien. lui et moi : i l voyage en &tY?te 
et mo.i, je vais .partir en Tunisie. 

- Par exem.ple 1 

descendu du ciel. (à t!Uivre) 
- Quelle gr090e bête tu fai•. mon 

brave Léonard ! RegaTde t<>utes les au- Sahibi: G. PRIMI 
tree jeunee filles, cUes ~ont .parei•les à 

Umumi netriyat müdiirü: moi. 
- Oui. mais c'~ voll8 qui n'étiez pas Dr. Abdiil Vehab 

.emblable à elles : Et vo.ilà qu'il n'v a ==-M.-~B=ABO:.:..:.;. ~K::, ::Ba::=:N~.:. • ..,..:.::Y.:::,::G:__•.,-.-ta-. ---
pl.u• de différence. Comme votre mari 5-.Piyer HM _ T.Woa 434M 
doit être fier d'avoir une si mi~nonn.e 
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